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Chronique d’Exposition de l'exposition coûtent 50 et 75 
sous. Ceux qui dépensent plus 
n'ont aucune raison de le faire.

Je demande cependant à ceux 
qui voudraient profiter de l’oflre 
que je viens de faire, do ne pas me 
prendre à la gorge. 11 leur sera 
facile d’obvier û cet expédient, 
aussi inutile que cruel, en me pré­
venant quelques jours d’avance. 
J’ai reçu environ 200 adresses de 
maisons de pensions. Sur ce nom­
bre, j’en ai visité une vingtaine 
qui me paraissent le véritable ar­
ticle.

COLLEGE SàlRÏ-JOSEPH Marché di Mette.PACIFIQUE
CANADIEN 1II Baraedl, IX Août l'JO'i 

OKAINS.
St-Louis, Août 1904.

Les journalistes canadien?, des 
deux sexes, ayant maintenant fait 
connaître leurs impressions sur 
l'exposition de Saint-Louis,il m’im- 
combo de continuer il entretenir 
les lecteurs canadiens et franco- 
américains sur ce qui se passe ici. 
Je me propose donc do le faire 
dorénavant au moins une fois 
chaque semaine.

x
La compilation du catalogue of­

ficiel de l'exposition universelle 
de Saint Louis est maintenant ter­
minée. Ca n'a pas été un mince 
travail. Pour ce qui me concer­
ne, je suis heureux de le voir ter­
miné. C’était ma pi ornière expé­
rience officielle dans un travail de 
ce genre, et je n’en désire aucune 
ment la répétition.

BBBTHIBRV1LLB Le Vin St-Michel

sommeil réparateur d'autrefois.
vous rend ceParmi les maisons d’enseignement 

commercial les plus anciennes et les 
mieux connues, le Collège St-Joseph 
occupe un rang distingué. Le local 
est spacieux et offre aux élèves tout le 
confort désirable. De grandes cours, 
bien ombragées, favorisant les 
mente aux heures de récréation. Une 
grande et belle chapelle, où un prêtre 
célèbre chaque jour le saint sacrifice de 
la messe, est annexée à l'établissement

Le programme des études comprend 
tes cours élémentaire, modèle et aca­
démique ou commercial. L’enseigne­
ment de l'anglais est l'objet d'une at­
tention toute spéciale. La conversation 
anglaise est en usage pendant la récréa­
tion du soir, et comme il y a toujours 
au collège chaque année, un groupe de 
vingt cinq à trente élèves des Etats- 
Unis, lesquels sont très f milliers avec 
la langue anglaise, les élèves canadiens- 
français de la Province do Québec peu­
vent en quelques années, en fréquen­
tant leurs confrères américains, appren­
dre facilement à parler l'anglais.

Un y enseigne aussi les arts d’agré­
ment, ainsi que la olavigraphie et la 
sténographie.

Le prix pour la pension est de 87.0(1 
par mois, pour l’instruction, 82 00 par 
mois, pour le lit complet, lavage et 
commodage, $1.00 par mois, pour lo 
piano, 82 00 par mois, pour le violon, 
cornet, clarinette, flûte, 81.50 par mois 
pour chaque instrument, pour la c'.avi- 
graphie, SU cts. par mois.

La sténographie s'enseigne gratuite-
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ET RETOUR

De Joliette
$25.85

Billets bons pour 15 jours.
$31.20

Billets bons pour 00 jours.
$37.40

Billets bons jusqu’au 15 décembre 
1904.

*• ' L'homme ou la femme dont 
le sommeil est agité, et qui s eveil- 
ient fatigués le matin, devraient 
prendre un verre de VIN ST- 
MICHEL — ce fameux tonique 
français—avant de se mettre au lit 
et avant chaque repas.

am U88-

OOO.OIU

Lard par 100 lbs.. 
Lard Irais par lbs.. 
Lard salé do
ISœuf par lbs_____
Mouton par lbs..........
Agneau par quartier, 
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Ceux qui viennent visiter l’ex­
position font bien do no pua tou­
jours prendre pour do l’urgent 
comptant ce que peuvent leur di­
re les charlatans (spielers) du “Pi­
ke"'. Il y a de bonnes représenta­
tions sur le boulevard des amuse­
ments de l’exposition,mais il y en a 
aussi qui ne valent pas la peine 
d'etre visitées. “A’I mine erudimi-

..0 Où . 0 07 

...0 75 . l ou 
_ü .0 . 0 75 

VOLAILLES ET GIBIERS 
Poules par couple 
Poulets do do ..
Dinde do .,
Oies
Perdrix do
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1 00 . I 20 
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0 26 . 0 20
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do pur troue

Ail par tresse........................ 0 10 . 0 15
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Noix par minet......
Pommes par uiinot

PACIFIQUE CANADIEN 
EXCURSION.

060.1 00 
,0 30 . 0 10 
.0 00.0 OU 
000.0 00 
0 00.0 ouJPamphlets gratuits conte- { Bolvln, Wilson A Cle. Montreal

Seuls agents pour le 
Canada ut lus Etats-Unis.

X
(Seconde Classe) donant photos et témoignages 

d«i cures merveilleuses.Le Rév. Père Dolor, le savant 
Dominicain, le distinguo prédica­
teur que vous avez eu l’avantage 
d’entendre A Montréal, Québec, 
Ottawa, Lewiston, Me. et d'ail­
leurs, a passé quelques jours au 
millieu de nous. Inutile pour moi 
d’exprimer ici les multiples senti­
ments de respect, d’admiration et 
de contentement que nous avons 
éprouvés en la compagnie de cet 
homme éminent ; l'espace A ma 
disposition no me permet pas de le 
faire. Qu’on me permettre toute­
fois d’adresser au Père Delor la 
réitération de notre estime et do 
notre admiration, 
dans quelques jours, ce vénérable 
prélat quittera notre bon Canada 
pour retourner en Europe, nous 
nous plaisons à espérer qu’il vou­
dra bien avoir un souvenir pour 
les récentes mais bien solides ami­
tiés qu’il a fait naître parmi les 
Canadiens français de St-Louis.

U MANITOBA ET ASSWB01AX
.Vous n’avez probablement ja­

mais été témoins ou victimes d’un 
vol h main armée sur un convoi 
de chemin de fer. Xi moi non 
plus. Mais j'ai vu et j’ai conver­
sé avec deux de nos compatriotes 
qui ont été pillés l’autre jour sur 
1 ‘ Illinois Central”. Ca n'est pas 
tout il (ait amusant, parait-il, sur­
tout lorsque le volé a tant soit peu 
l’humeur belliqueuse. Le voleur, 
ui, est généralement bon garçon, 

en ce sens qu’il ne vous fait pas 
souilrir longtemps ; il vous tire 
dessus ou vous assomme à coup de 
hache. Mais, parlons expositions, 
ça vaut mieux.

Les “Kilties”, une fanfare bien 
connue de Belleville, Ont., ont 
donné une sérénade aux visiteurs 
du pavillon canadien vendredi 
dernier. On y a chanté et joué 
des airs canadiens. On y a même 
triplé le “Maple Leaf Forever”. 
Co morceau n’a d’autre mérite 
que celui de rappeler la victoire 
Wolfe sur Montcalm, et de man­
quer complètement do mélodie. 
Mais, à quoi bon parler musique ? 
Varions plutôt d'exposition.

+
Si les Montréalais n’envoient pas 

Desmarteau à Saint - Louis, ils 
n’obtiendront certainement pas 
la médaille dans une exposition de 
patriotisme. Il faudrait faire un 
effort. Voyons, les grands jour­
naux, pourquoi ne pas ouvrir une 
souscription populaire pour Des- 
mavteau ? Cela vaudrait autant 

J’oublie encore mon su 
jot,... l’exposition. N’inporte, je 
m’inscris pour les entrées de fa­
veur. On olire coque l'on peut, 
n’est-ce pas?

+
Moi qui n’ai rien A reprocher 

aux chroniqueuses, françaises, je 
leur demande de continuer il fai­
re connaître à ceux qui les lisent 
les entreprises philanthropiques 
de l’exposition. Voyons, Mesda­
mes, avez vous oublié les “Baby 
incubators” et lo “ Model Chil­
dren Play-ground?”

+
L’on me demande pour la qua­

rante-neuvième lois d indiquer 
dans mes correspondances aux 
journaux qu’elle est la meilleure 
route pour venir à Saint Louis. 
“Not guilty," comme on le dit ici. 
Je ne tiens pas—je n’aurais, du 
reste, Je droit de le faire—un agen­
ce de transports ici. Demandez à 
ceux qui sont venus. Moi, j’ai 
voyagé avec des billets de jour­
naliste, et, il n’y a rien comme ces 
billets-lit pour vous faire trouver 
un chemin de fer excellent. J'en 
appelle à mes confrères qui ont eu 
la même bonne fortune. Il con­
vient toutefois d ajouter que j’ai 
voyagé de la môme manière par 
tous les chemins de fer conver­
geant it Saint Louis.

+
M. Clovis Bélanger, coproprié- 

tairode‘‘/>,A'<otïF’ do Lowell, Mass., 
m’écrit pour annoncer que trente 
de ses concitoyens feront une ex­
cursion il Saint-Louis au commen­
cement de septembre. Bravo ! les 
gens de Lowell ! Vous ne regret­
terez pas votre voyage.

X
Pour l’information de mes com­

patriotes de langue française qui 
viendront ici, je donne c: contre 
les noms des officiers canadiens- 
français dans chaque département: 
Pavillon canadien et forêts et pê­
cheries, M. Girardot; agriculture, 
M. Turpin ; hoiticuture, M. Du­
puis ; mines et môtalluigie, M. 
Landry. Je fais les honneurs Je 
la presse et de (’administration.

Louis Lauivé.

Patate» ("J miuuUi) 
Navet» par minot. 
Carotte do
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Uiüfü par douzaine.
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Sirop d'érable par gallon..0 DU . 1 OU 
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JOSEPH LEDUC,
Clerc du Marché.

l'allant de Quebec, Megan tic et de tout?» 
stations il l'ouest de celles-ci dans la Pro­
vince de Québec,

\ oici 1 oto uvcc. sun cm irii'c do chaleur ot ses 
coups do soleil, évitez-rn I os désagréments eu pur- , 
tant un habit léger confectionné chez le seul véi i- 

I table tailleur la mode
MARDI 30 AOUT 1904. U 1 . U 20

0 17 . 0 1S 
0 17 . ü 18 
0 10 . 0 11 
0 CS . U 00

Des billets do seconde, pour Winnipeg, 
aller seulement, seront vendus, avec lesquels 
un certificat sera remis 4 l'acheteur lui per­
mettant de prolonger son voyage le ou avant 
le 10 Septembre i'JOl, jusqu 4 certaines sta­
tions dans le Manitoba et l'Assiniboia entre 
autres, Moosejaw, Es te van, Vorhton, etc,, 
gratuitement, et pourvu que l’acheteur tra 
vai'le aux récoltes pendant trente jours, et 
s'il produit un certificat du fermier 4 cet 
eflet, un billet lui sera vendu, pour retour- 
uer, pour ÿ 18.no, pourvu que le retour s'ac­
complisse avant le .10 Novembre 19nt.

I’our plus amples renseignements s’adres­
ser aux agents de la Compagnie du Pacifi. 
que Canadien.

tuent

LAZARE STEINBERG* iLa rentrée des élèves aura lieu le 5 
septembre prochain. 28 juil-Gfs

Et lorsque,

Nous tenons aussi un stock énorme de chemi­
ses variées, de mis, cravates de toutes nuances et 
de toutes conceptions, à partir de la petite boucle 
blanche jusqu’au "puH" américain, dernier style 
dans le genre.

;MODE DUSSAULT, ...o îo . o n 
...0 60 . 0 1:0

Tailleur de Pierre,
DE CETTE VILLE,

A le plaisir d'annonoer à ses amis et 
au public en général qu'il vient de 
louer la magnifique carrière de M. do 
Lanaudière, située près de La Fon­
derie de Joliette.

La pierre de cette carrière peut l'ai­
re un bon ouvrage de maçonnerie tout 
comme la pierre taiRè*.

M. Dussault se chargera de tout ou­
vrage de maçonnerie que le public 
voudra bien lui confier ; il se charge­
ra aussi de toute fourniture de pierre 
grise taillée. Il a toujours un bon 
“set” d'ouvriers.

M. Dussault promet entière satisfac­
tion aux personnes qui voudront bien 
l’encourager. HSrUonditions faciles.

T. DUSSAULT,
82 rue de Lanaudière,

28juil 3ms

.........o oc- . o u»;

............... 0 0G . 0 07

Chapeaux élégants, en réalité comme en apparence pour 
toutes les personnes ayant du goût et du chic ; gants de 
première qualité, de toutes grandeurs et de toutes nuances, ' 
corps, caleçons tricots hygiéniques, mouchoirs, bas, chaus­
sons, poignets, boutons de collets et de poignets tout à lait 
artistiques, etc., etc.

Foin par botte.... 
Faille par botte _ 
Ükoffn la verge.......

+
Je l’ai répété maintes et maintes 

fois, et, chose ineffable les journa­
listes qui sont venus ici,moins une 
exception, ont tous confirmé mes 
impressions en ce qui concerne la 
participation que le Canada prend 
à l'exposition de Saint-Louis. No­
tre pays est, sans restriction, à la 
tête de tous les autres pour l'expo 
sition qu’il fuit de ses produits na­
turels. Nos départements des mi­
nes, de l’agriculture, de l'horticul­
ture et des forêts et pêcheries font 
l’admiration de tous,—les Améri­
cains sont les plus enthousiastes à 
prôner hautement l'excellence du 
splendide échantillon que nous 
montrons ici.

C’est, il n’y a pas à le discuter, 
un succès épatant. Et vous lec­
teurs, qui nous ferez le plaisir de 
venir nous voir, n’ayez crainte ; 
vous n’aurez aucune raison de 
rougir de votre patrie ou do votre 
pays d’origine.

x
M. Auguste Dupuis, la distingué 

et savant agronome et horticul­
teur du Village des Aulnaies, est 
maintenant on chaige do notre 
exposition d'horticulture dans le 
palais du même nom. Il ne m’ap­
partient pas, peut être, do faire ici 
l’éloge de cet homme qui a, par 
son propre travail et sa ténacité, 
révolutionné la culture des arbres 
h uiliers dans notre chère provin­
ce, et qui, s'il en est un, a si bien 
fait connaître cette province & 
l’exposition de Paris, en 1900. 
Nous ne faisons pas de “provin­
cialisme” il Saint-Louis, mais il 
m’est bien permis de me réjouir de 
l’excellent choix fait, dans Qué­
bec, par l’honorable M Fisher.

+
Je n’ai jamais encouragé mes 

compatriotes à venir à Saint-Louis 
en juillet et août. Je regrette 
beaucoup do no pas l'avoir fait. 
La température que nous avons 
eue jusqu’à présent a été splendi­
de. Il ne fait pas plus chaud qu’à 
Montréal, Québec, Ottawa, etc. I 
fait même moins chaud, si j'en 
crois les “mauvaises langues” de 
de par chez nous qui m’aflirment 
constamment quo la «chaleur est 
atroce chez eux.

E. G. FICHE,
AGENT.

lï rince Invalide, .follette.

HUilTS MHS SU ClllIlliMIF. SOIS il II EUES II'IÏIS,It GRIND NORD CHEMIN DE FER
Nous devons aussi annoncer à tous nos bons amis et au 

public en général qu’à l’avenir nous avons décidé d’accor­
der un escompte libéral de 5 pour cent sur toutes nos ventes 
et à tout le monde petits comme grands. Nous avons des 
TIMBRES VERTS a distribuer à tous.

N’oubliez, pas d'arrêter en passant à l’établissement ic 
plus populaire de Joliette tenu par
LAZARK STJEIINRERU,

Marchand - Tailleur,
Coin Notre Dome et Place du Marché. 

[BLOC l'TSIv]

-DU-

Depuis lundi le 20 Juin 19U4,
es trains circulent comme suit :— 

LAISSENT JOLIETTE

7.25 a. m. Pour l’Epiphanie, l’As­
somption, Charlemagne, 
Montréal, etc.

10 30 a.m. Pour Ste Elisabeth, St- 
Norbert, Shawinigan 
Falls, Urand’Mérc, Su 
Raymond, Québec et les 
points intermédiaires.

8.45 p. m. Pour Sto-Elisabeth, St-
Norbert, Shawinigan 
Falls, Grand’Môrc.

9.45 a.m. Pour l’Epiphanie, l’As 
et somption, Charlemagne,

4 20 p.m. Montréal, etc.
7.00 p. m. Pour Montcalm, St 

Jacques, St - Jéiûme et 
llawkcsbury.

ARRIVENT A JOLIETTE

$t-[airat et des Jdiiondads
ST I.Z

NEW YORK
(entrae

& HUDSON RIVER R. R.

THE FOUR-TRACK TRUNK LINE.

Jolietteque

TclAjiltntiii Itrll 117. 
I*. •>. lt. 137. JOLIETTE-DU NOUVEAU I

IN. I BOUCHER, ETE I Les trains laissent Montréal (Station 
Windsor).
3.00 hrs A. M., tous l'our New-York, 

les jours excepté le Albany, Utica, 
Sans Syracuse, Ko- 

cliangement pout Chester, Butla- 
lo.Tupper Lake 
Saranac Lake,

7,30 hrs P. M.,chaque Malone, Hun­
tingdon, Val- 
leyueld, Beau- 

l’rain non interrompu Iturnois et Cha- 
jusqti a New-York teauguay.
Chars salons P U LM AN sur trains 

de jours entre Montréal et New-York. 
Chars dortoirs sur trains de nuit entre 
Montréal et New-York.

SERVICE UE BUFFET sur tous 
les trains continus.

TRAINS LOCAUX A Valley field, 
Beauharnols et Chateauguay, laissent 
la U are Windsor, Montreal,» S.UO ;t.w . 
Hi.ZU a. m., 2.01) p. m., b, lu p. m.,lout 
les jours excepté le iliuianche ; a 7.du 
p. m. quotidiennement et D. iü a. m., 
le dimanche seulement.

1a>s trains du l’sotlique et del'Inter­
colonial tout connexion a Montreal 
avec tes trains du New York Central. 

Hernandez des billets vid le N. Y. C. 
l'our uilormatioob, table d horaire, 

etc., adressez-vous aux agents des billets 
du l'acttique Canadien,
M. A J. ilûbert, agent des passagers de 
voyage, Montreal, uuaM.F.E, Barbour, 
agont-genfraI, I3U rue üt Jacques, 
Montreal.

ETE îlJmrsl.t

ayant acheté le “stock” de chaussures 
de M. D Cil EN K VERT, étant son 
ancien “stock ’, et reprenant les affai­
res dans cette branche de commerce, 
invite ses anciennes pratiques et le pu 
blio en général de lui faire visite à son 
magasin, enseigne de la

_I
dimanche.

DEVINETTE
----------

New- York.

PS jour do l’anuoo.f,
’BOULE ROUGE,

entre les doux pharmacies de Joliette.
L’on peut être assuré que, malgré 

que M*. Bouclier ne donne pas 
ohandise, il peut la vendre à un prix 
défiant toute compétioo.

HSrtjae l’on s’en assure en lui fai 
sant une visite.

C’est le seul magasin de la vraie 
chaussure SLATER et autres marques 
recherchées. lia 2fs

10.30 a. m. De Montréal, Charle- 
magne, l’Assomption, 
l’Epiphanie, etc.

7.00 p. m. De Montréal, Charle­
magne, l’Assomption, 
l’Epiphanie, etc.

8.45 p. m. De Montréal, Charle­
magne, l’Assomption, 
l’Epiphanie, etc.

4.20 p. m. De Ste-Elisabeth, St- 
Norbert, Shawinigan 
Falls, Grand’Mère.

9.45 a. m. De Ste-Elisabetb, St-
Norbert, Shawinigan 
Falls, G rand'Mère.

7.25 a. m. De Montcalm, St-Jac­
ques, St-Jérôme et llaw- 
kesbury

Pour taux, horaires et autres in­
formations, s’adresser à

A. J. GOBBI B,
Suri nt.-Général

sa mar

HdfA VENDRE
Un lopin de terre de la contenance 

d’environ 100 arpents, comprenant une 
sucrerie de 1000 chaudières, bois de 
toutes sortes, situé près de la station 
du C. P. It,, do Lanoraie, P. Q , est 
offert en vente A très bon marché. Pour 
plus amples informations, s’adresser i\ 
M. Léon Râtelle, propriétaire, St- 
Thomas de Juliette. Ila2fs

rÆ

Âr
ou écrivez atGUY TOMBS,

Agt.-tltu. Kit. et Pim.
MONTREAL Sirop du Dr Fred Demers

POUR LES ENFANTS
On a

C. O. MACPIIBRSON,
Voyez-vous son compôro ? A. H. Smitu,

Gérant Général
Grande Station Central,New-York.

lOarlau

Geo. H. Daniels.
Agent-Général dee Vase.

Agent, Joliette.
Ce alrop ne peut être trop recommandé 

pour le lommeil, la dentition, contre les coli­
ques, la diarrhée et le rhume. Ko vente par­
tout Dépôt 1167 rne St-Laurent, Montréal.

?7féle

X
OM. Henri Rolland, lo jovial as­

sistant gérant des moulins Rol­
land, dû Saint-Jéiôme, est ici avec 
Mme Rolland. Les gens du Nord 
qui voudraient obtenir de prôcieu 

informations sur l’exposition 
n'auront qu’à s’adresser à lui à son 
retour; il voit l’exposition en Vpro 
fessioncel”.

"T
Si des personnes mal rensei­

gnées répandent la nouvelle que 
la vie coûte chère à Saint-Louis, 
il faudra leur donner poliment le 
démenti. Et, pour qu’il n’y ait 
pas d’erreur à ce sujet, je suis en 
mesure d'indiquer, à ceux qui 
m’en feront la demande, que pour 
une piastre par jour, ils peuvent 
obtenir de magnifiques chambres 
dans les meilleurs quartiers de la 
Ville. Les repas sur les terrains

Au Lac St-Jean le 23 aoûtALLEZ V01K . . .

Sirop mis GàUVIN LB.FOHTAIKE&CILDr J. P. Laporte, InofTertNif, d'une pu» 
ritealnoiur, ju»rit n.Le grand Lac St-Jean, lo ren­

dez vous des colons, est cette année 
plus populaire que jamais. Les 
immenses terres si fertiles en cul­
ture donnent aux visiteurs une as 
sc% juste idée do la fertilité incom­
parable do cette superbe région.

Une excursion de colons est à 
s'organiser pour le 23 août cou­
rant ; les prix sont excessivement 
réduits, aussi nous encourageons 
fortement nos compatriotes inté­
ressés à no pas manquer cette 
belle occasion do voir par eux- 
mêmes les avantages exception­
nels qu’oflro le Lac St-Jean au 
temps dc.i récoltes comme pays do 
colonisation.

AKTISTK-niOTlMIKAl'IlK SANTAi k 48 HEURES
ST-JACUUES DE L’ACIIIGAX,scs M KDKC1X-CIII KUKtil KN 

f Fractures,
SPÉCIALITÉS Dislocations, 

( Plaiee, Etc.

Pour une nuit d’un 
bon sommeil calme, ré- 

Sguliev et naturel rien' 
|| n’égale le

Sirop d’Anis Gauvin,
le remède par excellence 
qui procure aux bébés 
souffrants un sommeil 
abondant et fortifiant.

Ifi écoulement* 
rr'rrr autrefois 

des >rmjinci.|r traite, 
ment p^r le copahu, 
le cuSlx, les opiit* 
et le* injections.

quiCAPSULES

MIDYfOuvrage guarantio, cartes de 
choix. Prix spéciaux pour grou- . 
pe de famille. |

M. Fontaine se rendra à demi- I 
cile sur demande. Ecrivez pour I 
renseignements I

5
BUREAU :

No 5 RUE MANSEAU,
âQUETTE, P. Q.

Téléphone No 150.

—Voua tous qui passes sur la Place 
du Marché, arrêtes vous devant le ma­
gasin de A. ( 1er vais et déposez un oen- 
tin dans l’ouverture qu’il y a au-dessus 
de la tête de boeuf et vous aurez du 
bon parfum Japanada ; oe parfum est 
recommandé par les amateure.

lOmreém f15in*i6ra—Toutes personnes ayant de la cire 
d’abeilles * vendre, pourront avec avan­
tage l’offrir à M. Albert Gervais. Ce 
monsieur bien connu du public vendeur, 
paiera le plus haut prix du marché vû 
qu’il fait un considérable écoulâmes 
je vierge pour le suite, aie

—Les amateurs de croquets trouve­
ront en vente au magasin de A. Ser­
vais, des jeux de croquets de t, t> et 8 
boules, avec tous les accessoires néces­
saires à oe jeu et à des prix très ré­
duits.1 * INSTITUT DENTAIRE FRANCO-AM ERIC Al.S

162 rue St-Denis, - • MONTREAL

IN TESTE PARTOUT A 25 OINTS
4a 3f10*619!
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Grand deuil à St Thomas 
de Joliette

chose de si vrai, de si sympathi­
que dans l’adresse qu'il adressa A 
Mgr. l'ôvCque élu de Joliette, “son 
collaborateur pieux, dévoué, sa­
vant, expérimenté, toujours sûr et 
loyal " ; et dans les joyeuses espé 
rances qu'il formula pour le bon- 
heur île 1 administration du cher 
collègue auquel il se sentait heu­
reux d’etre appelé à conférer lu 
consécration épiscopale !"

Voici la partie de I adresse pré­
sentée ft Sa Grandeur par le cha­
noine Gauthier et où il est fait 
allusion à notre nouveau pasteur 
Mgr. Archambcault :

'• Tout récemment vousavezeu 
le boidieur de voir se réaliser un 
projet depuis longtemps résolu : 
celui de créer A Juliette un nou­
veau diocèse. Puisque la Provi­
dence la voulu, nous voyons avec 
joie se détacher du tronc vigou 
reux de Montréal ce rameau plein 
de sève et de promesses ; et nous 
sommes heureux de saluer A vos 
côtés, nous en particulier, ses au 
ciens Itères d armes, celui que sa 
vaillance et ses mérites ont lait 
notre général et auquel Dieu ré­
serve, nous n'en saurions douter, 
dans I organisation d’un nouveau 
diocèse, un apostolat des plus truc 
tueux."

Ces remarquables paroles prolé 
rées en une si importante occasion 
nous prouvent surabondamment 
A quel degré d'estime, de continu 
ce et de vénération est tenu notre 
tut tir évêque tant parmi le clergé 
(le I archidiocèse de Montréal que 
par Mgr Bruchési lui même Tout 
ceci est bien de nature A nous ré­
jouir et A encourager plus si pos­
sible notre zèle et notre dévoue­
ment pour 1 organisation des l'êtes 
du Sacre de Mgr.Arcliamheaull.et 
nous u avons maintenant aucun 
doute qu'elles seront célébrées 
avec tout le déploiement de soleil 
ni té, de grandeur et d'éclat que 
celui qui en fera l'objet le mérite

L’ETOILE DD NORD
GRANDES FETES!■»*»*. M pobU* per

iLBKIT OUT AJ H

Mort du Rèv. M. J. 0. Chiconio,ABOirmtMKNT I
Un an, payé d'avance.
Dana un rayon de 40 milles.. .50c

75 eta curé

DU SACRE
De Sa Grandeur Mgr J. JUf. JJrebambeault,

La paroisse de St-Thomas de Jo- 
liette vient d’étro plongée dans le 
deuil le plus profond par la mort 
presque subito du Hév. M. J. O. 
Chicoine, curé.

M. le curé est mort dimanche 
après le service divin du matin. 
Il avait dit sa messe A 7 heures du 
matin : et, à la grand'messe, il ve­
nait de faire les annonces et le ser­
mon. Il avait même annoncé A ses 
paroissiens son absence pour la ro 
traite qui a lieu cette semaine.

Le Hév. Père Avila Perrault, 
G. H. V., professeur au Collège Jo­
liette, chantait lu grand'messe. 
Après l’oflice, on se rendit au pres­
bytère, et, soudain, M. le curé se 
sentit gravement indisposé. Il fai 
b’issait graduellement, quand le 
Père Perrault résolut de lui donner 
1 ab-olution et de lui administrer 
l'Extiéme-Onction. Ou manda en 
toute hAte le médecin qui ne vint 
que pour constater la mort. Le 
Hév. M. Chicoine venait de suc­
comber à une syncope de cm ir.

lui veille do sa mort était le 50e 
anniversaire de son ordination sa­
cerdotale ; et, A cette occasion, il 
avait dit la messe au couvent, et 
avait été l’objet d'une fête do fa­
mille. Il disait éprouver les plus 
douces joies de sa vie.

Ce n’est que pour protiter de la 
présence des élèves du couvent 
que les fét< s jubilaires ont été de­
vancées de qm I )ues semaines.

Cette mort va causer un grand 
deuil dans la paroisse, car M. Chi- 
coyne y exerçait le ministère du­
pais I l ans. On peut juger pur là 
do 1 attachement de M Chicoine 
pour sa paroisse, et récif roque- 
mont.

Né A Verchères en décembre 
1831, M. J. ( ) Chicoine lit ses étu­
des classiques au Collège de L’As 
Nomption et lut ordonné prêtre en 
18f>4. Après avoir été vicaire A 
Charabty pendant 11 ans. il fut nom­
mé A la cure de St-Thomas en 
I8( KJ.

Le regretté défunt a toujours 
montré un grand dévouement 
pour sa paroisse et pour toutes les 
œuvres do charité.

Les funérailles ont eu lieu hier, 
au milieu d’un nombreux concours 
de parents et d’amis.

Le service funèbre a été chanté 
par le Hûvd M. Boisseau, cousin 
du défunt, assiste des HH. MM. 
Lévesque, aumônier do St-Jean 
de Dieu et P. Perrault du collège 
Joliette.

L’oraison funèbre a été pronon­
cée par Mgr Hacicot qui assistait 
au U une.

Les restes mortels du regretté 
défunt ont été déposés dans le 
sous-sol de l'église de St Thomas 
où a été enterrée sa mère il y a 30 
ans, le 1 1 août, A la même date 
que la mort de son illustre fils.

Mgr Hacicot a fait un éloquent 
éloge du défunt et a exalté en ter­
mes émus et appropriés l'amour 
que le Kévd M. Chicoine avait 
toujours eu pour ses paroissiens et 
pour les cillants do su paroisse on 
particulier.

L’éminent prédicateur avait 
pris pour texte de son sermon-pa­
négyrique "Après la joie, la pei­
ne”.

L« r*4Action do Jonrosl c'wt pu responsable de 
ldtee et dee opinions émises per ces correspondenoee.

kn faisant changer votre «dresee, ne pae oublier 
d’indiquer le nom de l'endroit d’où vous parte a. Ce 
point est trie Important.

ii’fifoiu ou mémo.
JOLIKTTZ, JEUDI, 18 AOUT 1904. PREMIER EVEQUE DE JOLIETTE

23 ET 24 AOUT 1904.Les 23 et 24 Août a 
Joliette Programme du 133.

LE 23 AOUT à 4 hr s. P. M.—Arrivée de Sa Grandeur à la gare du C. P. 11.—Réception à la 
descente, du train par les maires, les conseillers, le curé et les supérieurs de nos communautés reli­
gieuses.—Salve d’artillerie annonçant l’ouverture des fêtes. —Départ de la procession ayant en tête 
un commissaire ordonnateur avec lance et fanion, suivi des élèves de l’école St-Viatcur et de l’école 
Industrielle, deux par deux, chaque côté de la rue, avec chacun un drapeau.—Au centre, la FAN­
FARE, le caresse de Sa Grandeur escorté des miliciens, les voitures des autres prélats, l’ollicialité 
municipale et celle du clergé, les marguillers de la ville et de la paroisse, les prêtres et religieux, la 
magistrature, les professions libérales, les commissaires d’école de la ville et de la paroisse, la Cham­
bre de Commerce, la Société d’Agriculture, le Cercle Agricole, l’Union des Commis marchands, puis 
les différentes sociétés avec bannières et insignes : lo l’Union St-.loscph ; 2o C. M. 13. A. ; 3o Fo­
restiers Catholiques ; 4o l’Alliance Nationale ; 5o Les Artisans ; Go Les Forestiers Indépendants ; 
7o Les Forestiers Canadiens ; 80 Les A. 0. U. W. ; Le peuple.

Le défilé se fera au son de toutes les cloches de la ville et de la FANFARE, et passera par les 
rues de Lanaudière et St-Charles iiorromée jusqu’à l’Eglise.

Arrivés à l’Eglise les enfants et les miliciens formeront une haie d’honneur. - Présentation 
des armes au passage de Monseigneur. = Lecture des bulles et prise officielle de possession du nou­
veau siège épiscopal. = Adresse et présentation de cadeau par Son Honneur le Maire Tel lier, au nom 
des pu missions de St-Charles-llorromée de Joliette.- Réponse de Monseigneur. = Salut solennel.

A SA heures P. M. - Illumination générale de la ville. = Promenade de Monseigneur et des 
dignitaires ecclésiastiques à traversées rues avec fanfare et garde d’honneur précédés de coin mi s- 
s ai res-< mlon natcurs.

Défilé tel que déterminé : St-Charles Iiorromée, Noviciat des Clcrçs de St-Viatcur, St-Clmrles- 
llorromée, St-Viateur, St-Barthélemy, Notre-Dame, Ste-Angélique, Manseau, St-Charles Iiorromée, 
Notre-Dame, Place Lavaltrie (côté Nord-Est et Sud-Ouest), Place Bourget, Notre-Dame, St-Barthélemy, 
de Lanaudière jusqu’au Parc Renaud.

Au Parc Renaud, Monseigneur déposera une couronne aux pieds de la statue de V Honora hic 
Barthélemy Joliette. — Embrasement apothéotique du monument et discours par M. ,1. Ad. Renaud, 
C. R. Le parc sera admirablement illuminé et décoré.=Lancement de pièces pyrotechniques entre­
mêlées de musique. = Au retour au Palais Episcopal, grand concert, par l’Union Musicale dans les 
jardins de l’évêché.—Feu d’artiliee.—Grandes pièces de circonstance.

34 AOUT

1 es grandes et solennelles fêtes 
du Sacre de notre lutin évêque 
approchent, quelques jouis seule­
ment nous séparent de cet événe 
nient qui sera certainement inon 
bliublc pour notre population.

Comme nous le prévoyions sur 
le dernier numéro de notre jour­
nal, les l'êtes seront célébrées avec 
toute la pompe et tout l'éclat pus 
sitiles. Tout a été mis eu u livre 
pour la réussite complète du pro 
gramme que c étaient tracé les 
organisateurs de cette superbe dé 
monstration.

Nous ne pouvons mieux faire 
d ailleurs que de renvoyer nos In­
tern s i'i une autre colonne de notre 
feuille où le programme entier des 
têtes des L’.'i et L'-l août courant est 
publié, pour les convaincre que la 
cérémonie du «Sacre de Mgr. Ar - 
chambra ill l sera précédée, acroin 
pagnée et suivie île démonstra­
tions religieuses et populaires qui 
sc succéderont comme à l’envie 
pendant cc.s deux jours de béné 
dictions autant que de prédilec­
tions pour notre ville et le mut 
veau diocèse de Joliette tout en-, 
t ici.

T

«Si à cela l'on ajoute 1 allluence 
si considérable 
toutes les parties de notre provin 
ce cl même d ailleurs qui vieil 
(Iront se joindre ù nous eu cette 
circonstance, l'on ne saurait se 
tromper en prédisant que nos l'êtes 
seront couronnées du plu réel et 
plus mil 1er succès.

Nous ne pouvons résister au dé­
sir de publier un extrait d un art i 
de île /,<i S-uni i m' AW 17e» ft | oc­
casion du septième anniversaire 
de la consécration épiscopale de 
Sa i i candeur Mgr Bruchési, arche 
vêqiic de Montréal. Nmis y voy­
ons qiiii h occasion de cet anni­
versaire, ou tout le clergé était 
réuni auprès de 1 archevêque de 
Montréal, notre futur évêque Mgr 
ArchainliiNiull a été l'objet d une 
attention toute jiarticulière tant 
de la part des membres du clergé 
par l'adresse qui lui présentée A 
Mgr. Bruchési que par la réponse 

ce dernier.
Voici cet extrait :

AU CLERGEvisiteurs de

INVITATION DK MOITAK- 
CIIAMHEAULT

«Mgr l’évêque élu de .Joliette in- 
vite condialemcnt tousles mem­
bres du clergé séculier et régulier 
de la province ecclésiastique de 
Montréal A assister A sa consécra­
tion épiscopale, qui aura lieu dans 
la cathédrale de «Saint Cliarles- 
Borromôo A Joliette, mercredi, le 
•J-l août, A 1U..‘1U heures A M.

DEMONSTRATION PYRO­
TECHNIQUE

par la MAISON S. KOBITAILLE, 
DE MONTREAL 

Dikkction de E «Sai.i.iot, 
Expert artilicier.

A J( ILI K I TE, LE Tl AOUT 190-1
Ascension d'un ballon A air 

chaud avec attachera nts simples.
I—«Signal: I ouverture, canons 

aériens.
L* —Illumination par des leux de 

couleurs variées.
,'l—Six puissantes batteries (mul­

ticolores.)
-I Douze (usées volantes (triple 

course )
fi —Trois parapluies chinois.
ti—Trois fontaines lumineuses 

avec bouquet électrique.
7—Vingt quatre (usées couran­

tes (spirale )
S Trois mines d’étoiles.
9— Une batterie de météors.
10— Douze fuséescourantesfsim

A 10 heures A. M. - Cérémonie du Sacre après l’arrivée des trains spéciaux du (J. 1*. IL et du 
G. N. R. Adresse et présentation de cadeau par les membres du cierge du nouveau du diocèse.— 
Réponse de Monseigneur.—Après la cérémonie, grand dîner du clergé et des invités dans les salles 
du Séminaire de Joliette— Dans l’après-midi, grande fête champêtre ait Parc Joliette : Jeux, 
monts divers, concert par la fanfare.

amuse-

( 'es deux jours étant proclamés fût c civique par lu Maire, nous comptons sur la présence de 
tous les citoyens à l’arrivée de Monseigneur, et nous espérons que tous se feront un devoir d’orner 
leurs résidences admirablement.

A cotte occasion les trains spéciaux sur le C. P. K., et G. N. R., seront comme suit : —Le C. P. U. le 23 : Départ 
«le lu gare Vigor A 2.15 hrs P.M. Arrivée A .Joliette A4 2f> lus. Départ pour Montréal 11 30 lus P. M. Le 24 : Départ de 
Montréal A 7A hrs A. M. Arrivée A Joliette A VA hrs. Retour pour Montréal A 7 hrs P. M.

Led N R. le 23: Départ de la gare rue" Moreau A 2i hrs. P. M. Arrivée A Joliette A 4 lus. Départ pour 
Montréal A 12 lus. P. M. Le 24: Départ de Montréal A 8 hrs. A. M. Départ de Joliette A 7 Ins. P. M.

Los trains arrêteront A toutes les stations intermédiaires 11 y aura également des trains de Sliawinigan llaw- 
kesbury, St Jérôme, Trois Rivières, Bcrtliicr et St Gabriel.

Des billets de réduction seront émis, bons pour revenir jusqu'au 25 au soir.
i !•

" Lanniversaire delà consécra 
lion épiscopale de notre arclievé 
que bien aimé s’est (été cette au 
née avec son programme tradi 
lionucl : reunion du clergé diocé­
sain, messe ponlilicale, agapes in 
limes, adresse résumant les prin­
cipaux événements des derniers 
douze mois écoulés, exprimant 
aussi nos souhaits de bonheur et 
de longue vie

—Vue lionne servante trouvera de l'emploi 
immédiatement en s'adressant à M. J. A. Re­
naud, avocat.

— MM Marcotte, de Montréal, et K. U. I*i 
cliô de cette ville, ont été nommés ' orateurs- 
conjoints A la faillite de M. Camille Vincent, 
ci devant manufacturier de voitures sur la 
rue Ste-Anne, ici. MM Samuel Vessot, ma- 
uufacturier, E. K. I,épine, gérant de la 
curaale de la Manque Notionale, en cette ville, 
et Pierre (i ravel, marchand de Montréal, sont 
les inspecteurs à cette même faillite.

— Le pèlerinage que nous recevions di. 
manche venait de la paroisse St-Denis, de 
Montréal. Il se composait d’environ 300 per* 

qui arrivèrent ici vers 0.16 heures a. 
ni et s’en retournèrent vers 6 heures p. m. 
Comme tous les pèlerinages précédents il eut 
un très bon succès. Les autorités du Collège 
Joli tte reçurent les pèlerins avec leur bonne 
grâce accoutumée et ceux-ci partirent de la 
ville enchantés d'y être venus. Nous fclici. 
tons M. l’abbé A. Quay d’avoir organisé un 
si beau voyage.

— Le Club de Croquet St-Louis, de cette 
ville, est allé en excursion à St.Jérvme, di­
manche dernier. Notre club local de baseball 
accompagnait les excursionnistes, et a ran­
çon t é 1 équipe de St-Jérûme pendant la 
journée. Une partie intéressante s’est enga­
gée entre les deux clubs et la victoire est 
definitivement restée aux Joliette par un 
score de 6 à 2.

— M; Hormisdas Asselln, commis,dont noue 
annoncions, la semaine dernière, l'entrée au 
magasin do M: Jos. Labrèche, successeur de 
feu Camille l.abrèdie, son | ère, sollicite res­
pectueusement ses amis et ses pratiques de 
Juliette et des diverses paroisses du comté à 
aller lui rendre une visite cher son nouveau 
patron. Connaissant Rassortiment complet 
et varié de la maison Labrèche, M. Asselin 
se fait fort de donner entière satisfaction à 
ceux qui t'honoreront d une visite.

—Samedi, le 20 courant, les Dames Forea- 
tièrei auront leur troisième assemblée. Les 
Dames qui désirent en faire partie voudront 
bien se rrndre à la salle de l'Institut A trois 
heures et demie. C'est un bienfait pour les 
familles qui en font partie. On pourra d'ici 
à vj temps-là s'adresser au tnéiccin de la 
Cour, le Dr. Bernard, ou au médecin-adjoint, 
le Dr Magnan Beaucoup de Dames déjè se 
sont enrôlées . espérons que leur exemple 
sera s dvi de beaucoup d autres. Les Dames 
en oftlce sont Mme Vessot, Chel-Ranger, 
Mme J O. A. Uuilbault Vice.Chef-Ranger, 
Mme J. W. F or lier, Sec-Financière, et Mme 
A. S. Poulin, Seo..Archiviste.

Chez nous et autour de nous —A vkn'drk.—M. Joseph Mireault, 
brasseur, de cette ville, offre en 
vente à des conditions tout-à fait avan­
tageuses ses propriétés, brasserie, glis­
sières et à conditions très faciles. M. 
Mirault est forcé de vendre pour cause 
de santé. Pour plus amples informa­
tions s’adresser à M. Jos. Mirault, au 
coin des rues Notre Dame et St-Pierre

ll»2fs

nais arrivera cette semaine. P. S — 
Nous vendrons ces harnais à quatre 
mois, par billets, 2 pour cent d’es- 
compte pour du comptant. Payable 
chez le notaire de la place. Vente 
sans réserve à Joliette, le 20 août à 
10 heures A M., sur la Place du 
Marché.

—M. Armand Dessert, de Cohoes, 
N. Y., est actuellement en visite en 
cette ville, ainsi que Del le Emela 
Dessert.

— Madame Désire Peltier, et son 
(ils de North Adauis, Mass., sont actu­
ellement en visite à travers nos can­
tons

suc-
“ Mais les prêtres et les religieux 

du nouveau diocèse de Juliette 
étaient venus en très grand nom 
lire A celle tête de famille Kl leur 
présence l a marquée d'un cachet 
particulier.

" l'our eux. comme pour Mon 
seigneur, c'était le prélude de la 
séparation qui va bientôt se taire. 
Celle pensée mettait do I émotion 
dans les ûines.

St. Paul de Joliette
—Madame J. N. Landry annonce 

au public que pour prendre un repos 
bien mérité, elle et see employées, elle 
fermera son magasin tous les soirs à six 
heures le samedi excepté, à partir du 
25 juillet courant, jusqu’au mois de 
septembre, par conséquent les person 
nés qui ont des comptes à régler vou­
dront bien se présenter durant la jour­
née.
29olan

— M. b. A. J). Itivest,député d'IIo- 
ohelaga, est actuellement en villégia­
ture au milieu de nous.

— lia été trouvé en cette ville, il y 
n quelques semaines, un porte monnaie 
contenant un certain montant d’argent 
que son propriétaire pourra retrouver 
en s'adressant au bureau de l'Etoile 
du Nord.

—Avez-vous besoin de drapeaux, 
lanternes, chandelles, eto, allez tout 
droit au magasin de A Gervaii, c'est 
l'endroit par excellence pour ces arti- 
o'es de commerce 11 ne peut être bat 
tu, tous les prix sont réduits.

— BIJOUX! BIJOUX l !—M J. 
A. Lachapelle, Marchand-Bijoutier, de 
cette vil e a eu la bonne idée de faire 
remettre à neuf tout l’intérieur de 
son magasin.

A cette occasion il a voulu augmen­
ter son stock et pourra offrir le plus 
bel assortiment de montres, joncs, ba­
gues, chaînes, etc, etc., qui ne s'est 
jamais vu à J o'jette II annonce de 
plus que les fûtes prochaines qui au­
ront lieu ici seront chez lui un jour 
de “bargain" et qu’il donnera un es­
compte spécial durant ces jours-là.

—Le Dr O. I! Faribault, assistant- 
médecin à bord du Xr/itune, parti en 
expédition pour le gouvernement au 
mois d'avril dernier, est décédé à Ful­
lerton, Baie d'Hudson, le 27 avril der­
nier, à l’ftge de trente-huit ans.

—La maieon ('.adieux «l Derome, de 
Montréal, vient de publier un magnifi­
que portrait de Mgr. Arohambeault, 
nouvel évêque de Jo'iette, d'une gran­
deur de 39 pouces par 49 pouces, et 
exécuté par M Albert Ferlend, habile 
artiste, également de Montréal. MM. 
Cadieux \ Derome ont fait enregistrer 
uu droit d'auteur relativement à cette 
gravure au bure»: do Ministre de l’A­
griculture à Ottawa. Ce superbe por­
trait, d'une ressemblance parfaite, est 
maintenant exposé dans les vitrines de 
M A bert Gervais, libraire et mar­
chand ici, où il est offert en vente.

— l’our la grande procession qui aura 
lieu mardi, à l'occasion du Sacre de 
Mgr Archambault, voue pourrez ache­
ter pour la circonstance des jolis petite 
bâtons tricolores avec inscription F»Ye 
J/oiiseit/iirur, à raison de 5 contins cha­
cun, au magasin de A Gervais Veuil­
lez vous hâter, c'est un article popu­
laire et bon marché.

—M. J-Bte l.eprohon, de Hrookytn, X. V. 
est actuellement au milieu de nous.

pics. Il nous fait plaisir d'apprendre 
que plusieurs demoiselles de cette 
paroisse ont obtenu avec succès 
leur diplôme d’écolo élémentaire 
pour l’enseignement du français en 
cette province aux derniers exa­
mens tenus à cette fin.

Ceci fait honneur tant au talent 
et aux eflorts des jeunes héroïnes 
qju’au zèle et à l’excellence de 
1 enseignement fourni en cette pa­
roisse par les Révérences Sœurs 
de la Providence.

Les nouvelles institutrices sont 
Mellcs Mario Flore Morin, Louisa 
Grenier, Alphonsine Gougor, Al- 
phonsine Froment, Eva Beaupré 
Marie-Anne Forget.

Assistaient au set vice funèbre 
Ifs RR. MM. I*. D. Lajoie, C. S. V., 
supérieur général ; P. Beaudry, 
curé do Joliette ; P. Sylvestre, 
curé do St Gabriel do Brandon ; 
Villeneuve, du collège de l’As­
somption ; F. M. Roberge, C. S. V., 
directeur du collège Juliette ; A 
Brien, curé de Ste-Elisabeth ; E. 
Laporte, C. S. V. ; P. Foucher, C 
S. V., curé de St-Viatour d’Otitre- 
mont ; Poirier, vicaire A St-Paul ; 
Beauchamp, vicaire A Lanoruie; 
Guilbault du collège Joliette ; J. 
Piotte, chancelier, du collège Jo 
dette ; Beaudoin, Lafontaine et 
Joly, C. S. V., du novicat de Joliet 
te ; O. Grégoire, C. S. V., du col­
lège Bourget A Rigaud ; Utichar- 
me, Robitaille et Chevalier, aérai- 
naristes do Joliette ; F. F. Pigeon, 
Plante, Mondor, Vaillancourt, Du­
hamel et Olivier, C. S. V., et quel­
ques autres dont lions n’avons pu 
nous procurer les noms.

La retraite annuelle ccclésiasti 
que avait i m péché un grand nom 
lue des mt mb tes du clergé A assis­
ter aux funérailles du regretté et 
estimé défunt.

11 — Trois fusées extraordinaires.
12—Trois cotrôtos filantes.
13 — I.e Valais Chinois avec 50 

foyers d'or et 21 jets électriques 
musicaux et détonnants.

14 —Entrelassornouts d'étoiles 11 
laiites par 24 cratères vésuviens.

16— Un nid de sarponts,
lti Une batterie électrique ac 

compaguéo de mandarins et jets 
d’azur.

17— Déploiement de tî fusées na­
tionales.

18— La Grande Brillante avec 
50 jets d'or, 24 leux chinois, 12 
bouquets électriques complétés. 50 
détonations simultanées,

19— Final.
Grand bouquet aérien par 50 tu 

sées détonnantes.
Bombes d’adieux

Bonnes

" I >e si saintes relations ne se 
brisent pas 
ment, sans éveiller au tond du 
cirur une foule de sentiments.

“ Il y a tant d affinités entre Té 
piscopai et la paternité

“•'est 1 évêque, en etlet, qui 
engendre les fidèles à la sainteté. 
I--i sainteté suppose la grâce, la 
grâce les sacrements, les 
meuls le sacerdoce

Dame J. N. Landrymême particulière
—Bargain day.—Tous les jours, 

durent les mois de juillet et août chez 
A. A. Boucher, rendez-vous en foule y 
faire vos achats dans les hibits faits ou 
en pièce, imperméables, chapeaux, mer­
ceries au complet ; 10, 15 et 25 pour 
cent de réduction. Strictement un 
seul prix. Une escompte spéciale vous 
■era donnée pour argent comptant, ou 
des timbres de commerce, au choix de 
l’acheteur chez A A. Boucher, Nos 3 
et 5 Plaoe du Marché, Joliette.

sacre
• »r, c'est dans 

I évêque que réside la plénitude 
du sacerdoce.

Lui seul

ST.THOMAS
Le 7 août courant cat decédée 

en cette paroisse Madame Rose
—Première grande exoursion annuel- Laroche, épouse de Jacques D ti­

le de Montréal à St-Jérôme donnée I charme, 
par le Corps de Clairons et Tambours 
du GSiôme Uégt C. M. IV, dirigé par 
M. le Clairon major Tison et la Musi­
que de la Cité, sous la direction de M.
Nap. Hébert, dimanche, le 21 août 
courant, par le chemin de fer le Grand 
Nord. Il y aura arrêt, aller et retour, 
à L’Assomption, L’Epiphanie, Joliette,
Ste-Julienne et St-Lin. La musique 
de la Cité et le Corps de Clairons don­
neront un magnifique ooneert militaire.
Outre différentes attractions, une partie 
de base bail sera jouée sur le terrain.
Billets, aller et retour de Joliette, 
adultes 80c , enfants 40o. Billets, aller 
et retour de S te Julienne et St-Lin, 
adulte» 00c., enfants 25o. Départ à 
8 30 heures a m. très précises, coin des 
rues Moreau et S te Catherine. Départ 
de St-Jérôme à 8 heures p. m.

conféré les sucre 
monts do plein droit, do sa propre 
autorité, taudis (pic les prêtres no 
les peuvent administrer quo 
sa dépendance 
tous les sacrement 
de consacrer des

3mrsla

g 'ÇlNOUSTRie^ m

yp i. lti/

sens
Lui seul confère 
s et a le pouvoir 
prêtres et des

x
Egalement en cette paroisse est 

décédé le 9 courant, M. Pierre 
Goyet, à l’Age 74 ans.évoqués i onitne lui.

• * est ainsi que la présence de 
I évêque est de tous les 
dans les

+
A Voccasion de la mort de notre 

regretté Curé le Rvd. J. O. Chi­
coine, notre futur évêque Mgr 
Archambeault, a envoyé le télé­
gramme suivant qui ‘ parle par 
lui-même :

Montréal, 14*août 1904.
A Dr L. A. Masse, Maire de St- 

Thomas.
Mes meilleures sympathies dans 

votre épreuve. Dieu vous enlève 
votre pasteur dévoué et pieux, 
mais c’est pour couronner une vie 
remplie de bonnes œuvres et ré­
compenser éternellement son fidè­
le serviteur.

Je regrette de ne pouvoir assis­
ter aux funérailles, ma retraite me 
rend la chose impossible.

(Signé) Alfred Archambeault, 
Evêque élu de Joliette.

Immédiatement après les funé­
railles des Membres du Conseil 
Municipal et les Marguilliers de 
cette paroisse ont adopté des réso­
lutions de condoléances dont nous 
sommes forcés de remettre la pu­
blication à notre prochain numé­
ro faute d’espace aujourd'hui.

instants
a» tes île lu vie spirituelle 

C est ainsi, plus spécialement, qu'il 
lait des petits enfants de vrais et
parfaits chrétiens on Icurndminis 
Irani I onction sainte de la coulir 
illation, et qii il élève A la dignité 
•surhumaine de la 
que le Seigneur se choisit

La tenue do l’assistanco était rc- 
tunrqimblo do piété et d'attondtis- 
sentent ; des larmes coulèrent des 
yeux des paroissiens do St-Tho­
mas pendant la touchante allocu­
tion du prédicateur.

Le due ir de chant a exécuté 
avec grand effet la messe des 
morts harmonisée. M. J. A. Beau­
doin, N 1’., et organiste do Joliette, 
tenait l’orgue.

lino foule nombreuse assistait 
aux obsèques du cher disparu. 
Nous avons remarqué la présence 
do plusieurs citoyens distingués 
des paroisses de St-Charles-Borro 
méo de Joliette, Ste Elisabeth, La 
noraie et autres paroisses environ­
nantes qui s’étalent joints A ceux 
de St-Thomas pour venir payer un 
dernier tiibut d'hommage et de 
reconnaissance A celui dont cha­
cun pleurera la disparition si sou­
daine et si prématurée.

Nous prions nos amis de St Tho­
mas de recevoir l’expression de nos 
plus vives ot plus sincères sympa 

ilhies dans le malheur immense 
(qui les frappe si cruellement.

PROCLAMATION
Le 24 août 1904, fête civique.

En vertu de la résolution du 
Conseil de la Ville de Juliette en 
date du lu août 1904,

Je proclame, parles présentes, 
•IOUK 1)E I ETE (’IVlqltK, MERCREDI, 
i.K 24 août 11*04, jour du Sacre 
de Sa Grandeur Monseigneur J 
A. Archambeault, premier Evê­
que de Joliette.

A cette occasion, j'invite les ci 
toy eus A orner et décorer les rues 
et leurs demeures mardi et mer­
credi prochains, les 23 et 24 du 
présent mois, et A illuminer leurs 
résidences dans la soirée du 23 ; 
j'invite aussi les marchands et hom­
mes d'affaires a termer leurs éta­
blissements de commerce depuis 
quatre heures do l’après-midi le 
2.1, jusqu’il midi le 24 août.

J. M. T ELU ER, 
Maire

pivtnse (eux
pour

continuer son œuvre do sjnntili- 
cation ivi has.

“ Lc souvenir do toutes
• reflétait sur les figures, 

et trouvait sur les lèvres leur ex­
pression émue.

Mgr. l'archevêque en était vi­
siblement rempli. Et dans sa ré­
ponse A l'éloquente adresse qui lui 

présentée par le curé de la ca­
thédrale, M. le chanoine Gauthier 
—adresse que nous publions plus 
loin,—ce lut vraiment un cœur 
paternel qui parla et se révéla 
dans ces intonations exquises, dans 
"ns accents que seul peut inspirer 
le foyer des grandes pensées et 
des sentiments animés par l'esprit 
de foi et par Inflection la plus sur 
naturelle.

" U y avait surtout quelque

—M. Arsène Turcotte, cordonnier, 
de St J toques de l’Aohigsn, a besoin 
immédiatement d'un apprenti ou d'un 
compagnon. Ecrivez lui de suite.

ces re
Int ions si

—Les familles qui désirent se pro­
curer des drapeaux de tous les prix et 
de toutes les grandeurs, lanternes chi­
noise assorties, papier soie, inscriptions 
de toutes sortes, chandelles pour illu­
mination, objets de décoration, etc., 
pour les fûtes du sacre de Mgr Arch am 
banlt qui auront lieu les 23 et 24 cou­
rant, sont priées de e’adreeser A la li­
brairie du SaeréCmur, tenue par M. 
Albert Gervais.

L’assortiment est considérable et 
tous pourront se procurer au plus bas 
prix du marché ose marchandises qui 
ont été achetés spécialement pour la 
circonstance.

—VENTE PAR ENCAN—liquu
DATION VOLONTAIRE — Nous aVOOS 
reçu instruction du Magasin de la Ré­
forme de Montréal de vendre par en­
can public tous les harnais actuelle­
ment en main faits par les détenus. 
10 Sets de harntis double travail —20 
sets de harnais simple travail—GO sets 
de harnais léger, 6 sets de harnais Se­
conde main. 125 Colliers Américains, 
25 Colliers Canadiens,!25 Prs de Por 
tefaix, 140 Brides travail et Légers, 
G Sets de harnais d'Exprees, 10 Sets 
de harnais Doubles Légers, 120 Cous­
sins de Sellette Travail, 76 Couvains 
de Colliers, Travail. Un ehar de har­

lot

llôtel-do-ville 
Joliette, le 17 août 1904)

l
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Le club de Base-Bail de Joliette 
à St-JèromeInsignes-Souvenirs COLONNE DE ALEXANDRE RIVARD.

AVANTAGELe comité général organisé à 
l’occasion des fûtes du Sacre de 
Mgr Archambeault, a confié au 
comité des insignes la tâche de 
procurer aux citoyens de Joliette 
et au public en général des mé­
daillons-souvenirs de la célébra- 

• tien des fûtes que nous attendons 
avec impatience.

A cette fin le comité des insignes 
a confié à MM. Caron & Frère, l>43 
rue Craig, à Montréal, l’exécution 
d'une variété de ces souvenirs. 
L'on pourra donc se procurer les 
insignes suivantes aux prix respec­
tifs do chacun d'eux : Un portrait 
en celluloï de Mgr Archambeault, 
avec joli ruban au prix de 10 cts. 
Une epinglette en bronze solide 
contenant la photographie de Mgr 
Archambeault, au prix de lû cts. 
et un médaillon en aluminium, 
d'un côté le portrait et de l’autre 
les armes de Mgr Archambeault, 
au prix de 25 cts.

Le modeleur de ce travail artia 
te qui est M. J. A. Rho, artiste- 
modeleur bien connu et résidant 
au No 91c de la rue S te Elisabeth, 
à Montréal.

Nul doute que chacun tiendra à 
se procurer l'un ou l’autre de ces 
insignes-souvenirs qui seront en 
vente au magasin de M. Albert 
(iervais, libraire éditeur, ici, ainsi 
que MM. Camille Barrette, épicier, 
Trudeau & Proteau, P. A. A Ri­
vard, J. A. Lurocholle, G. C. M 
Coutu, George Desltoclics, Valois 
& Joly, marchands et plusieurs 
autres maisons de commerce de 
Joliette. Plusieurs agents passe­
ront parmi la foule le jour de la 
célébration des prochaines fûtes,ce 
qui permettra à tout le monde 
d’acheter ces souvenirs â des prix 
si populaires.

Nous nous faisons un plaisir et 
un devoir d’ajouter que le mérite 
de cet ouvrage exécuté avec tant 
d’art et d’habileté revient â M 
Rho, jeune canadien qui se distin­
gue à si juste titre dans cette bran 
(die d industrie si délicate.

Si jamais le olub de St-JérOme, a 
avalé une pilule amère de digestion 
diflioile, o'est bien celle qui fut admi­
nistrée dimanche dernier, par le club 
de Joliette en présence de plusieurs 
centaines de spectateurs qui s'étaient 
rendus à St-Jérôme pour les acclamer. 
Battu l'an dernier par le club Joliette 
les St Jérôme comptaient prendre une 
éolataute revanche cette année sur 
vieux adversaires,et afin de les vaincre ils 
avaient engagé la fameuse batteries 
des frères Vaillancourt; cependant grâ­
ce à leur adresse les Joliette remportè­
rent la victoire par un score de 5 à 2. 
après une lutte chaudement contestée 
comme l'indique le résultat oi haut 
mentionné. Favorisés quelque peu 
par l'umpiro les St-Jérôme comptèrent 
2 pointe tandis que les Joliette n'en 
purent compter un seul avant la sep­
tième innings. Ce fut alors que la 
bal comment;», Dubcau, Laroohel'e et 
M anny frappèrent chacun un coup bon 
pour deux buts et le score se trouva 
égal. Dans l’innings suivante Des 
roches envoya la bille se promener sur 
le Collège et fit un home run alors 
qu'il y avait un coureur sur les buts, 
alors le résultat devint -1 à 2 en faveur 
dos Joliette. A l'inning suivante I)u- 
boau enregistra un nouveau point en 
laveur de son club et la partie se trou­
va gagnée par le score de 5 è 2 en fa­
veur des Joliette.

.101,1 lîTTK—SylvMirv It I, f, Goiwli» A. c, J. K. 
.'Un. l . , , Irwlcllu S. I. I, , 11. U,,., hello .-.l-, 

Otihoau .1. h , A Manny p., L. Kohitaillo c f, l£.
l)CHrocli«M r. f.

NOUS SOMMES 
DEMENAGES AEXTRAORDINAIREhe B

[L’ANCIEN MAGASIN 
de S. PIQUETTE.

S

™ NOUSBP donnons
=“REÇUSAU

COMPTANT

T a c> t rir Malgré l’encombrement, 
sommes en état de vous servir si 
vojs nous honorez de votre visite, 
que nous espérons recevoir bientôt.

nous

■toprieiaw^gg!

' Mîï kf t r t ALEX. RIVARD.m
JOLIETTE, P. Q.Mesmàmaigsaaa 14 Sent 1901 la

h I*J I.HO.M K—Mntto : h., Hri-#i*ttv v. f, A. Vuil- 
lançon t , Ungloin I. f., Albert VuilUecourt c , 
(i»1m .m 2. b., ]Jt'nbi. ns J. b., Jolin a. s., i.iuitaril r. f

It II. K."
O «I II o u «i a 2 1—6 8 ti

il o o o o » « u—a 4 &
Ibittorica — Manny et (îoidulm, Vatll.meouit et 

' iiillaneourt.

| , CHEVEUX IÎRIS
■ Vî * * Si^ne de “FA1HLESSR”.

| CHEVEUX IÎRIS

*Scoro pur liming.,
JOI.IKTTK ..............
8T-JKUO.UK............

m :Tout le monde est invité à en profiter,hq.M M A IKK - Hut d’un tur 4 balles, de Manny 2 
do \ aillanrourt 2 ; Struck (hit, par Manny *, Vail- 
laiifourt 11 ; coupa bons jniur deux buts, .Mtimv, 
I,«rocbelle, Dnlnau, llriwv tte . lbme Hun, Desru- 
cb. * ; buts x dés. Sylvestre Martel, Vendeur, Itrie- 
î<etti*, l.anyluih, \ uillancourt, Joiiu ; double jeu, (Jos­
selin, t Du beau, hubeiiti et Lank hollo . luise»« 

buts. St-.Iéi *»ipe lu, Juliette M duree de la partie 
>•'} > heure» Umpire, Armand de Montigny. m

. /M

et les moyens sont faciles ♦ ♦ Rendus iï leur couleur naturelle.

Les cheveux gris sont universellement 
regardés comme un signe de faiblesse et sont 

/ t! quelque fois la cause de la perte de bonnes po­
il sillons dans le monde.

♦ ♦ ♦ ♦ ♦

4ïl$-
I.es citoyens de Joliette se font un 

devoir de remercier bien cordialement 
les gens de St-Jérôme qui leur ont of­
fert une si bonne hospitalité et qui te 
sont conduits d'une manière si courtoi­
se envers eux. Ils espèrent que bientôt 
ils pourront les recevoir d'une manière 
aussi gentille.

Vous pouvez orner votre maison sans qu’il ( 
ne vous en coûte rien, de magnifiques primes 
qui vous sont données en échange des livrets 
remplis de TIMBRES VERTS que vous pouvez 
collectionner sur tous vos achats au comptant 
dans les magasins suivants :

it
(T/ Le RESTAURATEUR de ROBSON4 .CT. ft

Y remédie eu rendant aux cheveux grin leur couleur naturelle et 
application pur mois le maintient dans cet état.

POUR LES DAJVI1CS
C’e qui rend la femme belle et attrayante ce n'est pas le "Chapeau" 

mais bien la chevelure qui devient douce et soyeuse ; la tète est 
exempte de PEAUX MORTES en faisant usage du CELEBRE

Programme Musical
DU 23 AOUT 1904.

uneSAUL MJ BEAU, 
Capitaine des Joliette,

FIK III FACIAS DE TERRISDonné par V'MJnion Musicale de 
Joliette” dans les jardins do l'évê­
ché.

Cou r Supérieur*—Pütrivt de Joli'Ue
Joliette, à savoir : ) 1 EONIDAS

No 3506 j Aj.\iAGNAN,
Demandeur : contre EDMOND VEN- 
NE, Défendeur

lo Un emplacement connu et dési­
gné sur les p an et livre de renvoi oiïi 
ciels du cadastre de la paroisse de St- 
Jacques de l'Aoliigin, sous le numéro 
quatre cent soixante et huit (468) — 
avec maison, grange et dépendances

2o Un autre emplacement connu et 
désigné sur les meme plan et livre de 
renvoi ofiiciels, comme étant une par­
tie du lot do terre numéro quatre cent 
soixante et neuf (4611), de la contenan­
ce de 45 pieds de largeur sur 15 pieds 
de profondeur . tenant en front au che 
min publie, d’un côté au lot de terre 
ci di asus décrit, en profondeur et de 
l’autre côté au surplus du dit lot de 
terre No 4011, appartenant à Narcisse 
Migué ou ses représentants légaux.

Four être vendus à la porte do l’é 
glise do la paroisse de Saint Jacques 
de l'Achigan, le TRENTE UNIEME 
jour d'AOUT prochain, à-UIX heu­
res de l'avant-midi,

PROGRAMME :
1 RESTAURATEUR de RQBSONlo “Marche des Prêtres” 

tiré de Simiramis...

2o Ouverture “Oriental”........ Illei/er
3o Gavotte “AVilhelmina" Montayuc
•lo Vai.sk “Fille d’ameur"........ /Jennet

INTERS! i:t)F.

5o Ouverture “Bridai Rose”I.uvaUee 
6o Sérénade Enfantine......./Ionnot

TRUDEAU & PROTEAU, . . . . . .
marchandise seclie de Joliette, et ne pas oublier (jue les niïir- 
chandises d’automne sont en partie arrivées.

Le choix des manteaux est au complet, et les prix sont

Iitmini le plus
En vente partout. 50c la Bouteille.

DEP« >T GÉNÉRAL Pharmacie GAUDET,
Coin St Paul et Notre Dame,

1

JOLIETTE, 1*. <£.3mars lan

modérés. Le nouveau Cure de Joliette Couvent de St-Anne, St Gabriel 
Co. de Berthier

Cours complet français et 
glais, Sténographie, clavigraphie, 
dessins, peinture, musique, inst. 
art culinaire, coupe des vête­
ments, ouvrage d’utilité et d'a­
grément.

Situation hygiénique et pitto 
resque, communications faciles 
par chemin de fer.

Rentrée : lundi, le ."> septembre.
18a 'JL

7o Valse “Venus Itoigein”......Gnng'l
8o Polka “Joli Suzon HuiKj'l
Do Marche Romaine................Run nod

Le Rév. M. I'. Gervais, autrefois 
chapelain de la maison-mûre des 
Sœurs de la Providence et depuis 
4 mois curé de St Ambroise, vient 
de remettre sa démission entre les 
mains do Mgr. l'Archevêque. On 
assure dans les cercles religieux 
que la nomination du Rév. T.Ger 
vais à la cure de Joliette sera faite 
le jour même de .la consécration 
épiscopale de Mgr. Archambeault, 
le -M courant.

LAZARE STEINBERG, 
AZARIE BOUCHER

an-
Vive la Canadienne Hardes-lai (es cl merceries
God Save the King,

L. A. Ri no u et,
Chef. Marchand de chaussures cl 

agent pour la chaussureNAISSANCE
“SLATER”.—A St-Uôme, le s courant, l épouae de M. 

Avila Iiiopel, un tile, qui reçut au baptême les 
noms de llcnri-Xov-llervé. Parrain, M. S où 
Itiopel. Marraine, Pelle Valida Labinv.

A. M RIVARD, 
Shérif. J. E. PICHETTE,

L. N. ROY,
J. T. GAUDET 
VIGNAULT & COURCHENE,

Epicier. Spécialité : pommes,
fruits, etc.

AUX MUTUALISTES Excursion de colons au Lac 
St-JeanPilules Moro 

Pour les Hommes
Les membres des différentes so­

ciétés de secours mutuels, de cette 
ville, sont instamment priés de se 
rendra sans faute aux salles de 
l’Institut, à 3.1 fleures p. m , mardi, 
le 23 courant, pour, de lé, se for­
mer en procession et se diriger à 
la gare du C. P. R., au devant de 
Mgr. Archambeault, le futur évê­
que de notre nouveau diocèse.

L'on ne saurait trop insister sur 
cette partie du programme de nos 
prochaines fêtes, car ce sera la 
seule démonstration civique qui 
sera faite é notre futur pasteur.

Ainsi donc, les membres de l’U­
nion St-Joseph, d i Utawa, la C. M. 
B. A, les Forestiers Catholiques, 
l'Alliance Nationale, les Artisans, 
les Forestiers Canadiens et Indé­
pendants et A. < i. U. W. ne devront 
pas oublier do se conformer à cet 
avis, et nous prions spécialement 
les officiers do ces différentes so­
ciétés de se mettre en communica­
tion avec leurs confrères et les 
convier, avec bannières et insi­
gnes, é l’Institut, le 23 courant.

En avant les Mutualistes et tous 
au poste comme un seul homme.

Il y aura une excursion de co­
lons, au Luc St-Jean, mardi 23 
août courant.

Départ de Québec à 8.2f> a. m.
Prix du passage,$1 .VideQuébec 

A Roberval et retour, 2ime classe. 
Des billets de 1ère classe au taux 
de S-'.fxi aller et retour seront ven­
dus avant le jour de 1 excursion 
aux cultivateurs seulement. Les 
membres de Québec de la Société 
do Colonisation du Lac St-Jean 
qui auront payé leurs souscriptions 
pour l’année courante ( 19U411KJG) 
auront droit de faire partie du 
voyage.

Les billets seront bons pour le 
retour dans l’intervalle de 30 jours 
après la date du départ de 
cette excursion. Les Dames peu­
vent aussi faire partie du voyage. 
Les enfants de à uns et au dessus 
paient plein prix du billet d’excur­
sion.

Marchand de chaussures.
w s

Ct REMÈDE GUERIT (.ES MALADIES DE COtUR Dt POUMON^

•q\V Pharmacien. Demandez le “Res. 
P (orateur de Robson”.

tl, f «t
01 / A 8B I ÛU |

56
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SS. f: Fe roi me ries cl 
Peintures.

DU FOIE DES ROGNONS ET TOUS IFS TROUBLES NERVEUX
AINSI oui CES MALADIES COMPLIQUEES ET PARTICULIERES 
AU* HOMMES SEULEMENT, Il RECONSTITUE LE SYSTEME. 
DONNE ot LA rouet AU* NOMMES r * • tf L C S ft f OKSfRvf l A 
FORCE AU* HOMMES VlGVUAtU*

Pour foufes /es tnforma//ons. /ire /& c»rcu foire 
Prix 50* Ia Boîte Si* Boites Pour & 2 50

CMU V « • " ■ M»«E.ANII nu I A KXU<

'U. COMPAONIK MEDICALE Mono
s' .. ... MONTREAL * Coha<3O

,\h

- v ' ^ Agent pour la “Shcrwin-William”.h

L. ». CHARTIER 
JOLIETTE STEAM LAUNDRY.

l:ac*Smilc exact d’une boite de Viltilci Moro,

Donnez-nous un homme brisé par les excès, la dissipation, un travail 
trop dur, les tracas, ou par toute autre cause qui ait sapé sa vitalité, 
avec les Pilules Moro nous le rendrons aussi vigoureux en tous points, 
que n’importe quel homme de son âge.

Les Pilules floro ne feront pas un hercule d’un homme que la nature 
n’a pas créé pour être fort et vigoureux, mais elles rendront cet homme 
plus fort qu’il n’est. Quant à l’homme qui a été fort ct qui a perdu sa 
vigueur, elles le feront aussi fort qu’il n’a jamais été.

Les Pilules floro rendront à tout homme ce qu’il a perdu soit par la 
maladie, par l’usage immodéré de la boisson, par les abus de jeunesse ou 
par la mauvaise conduite.

Un homme qui est nerveux, dont le cerveau ct le corps sont faibles, 
qui dort mal, s’éveille plus fatigué que lorsqu’il s’est couché, qui est 
facilement découragé, enclin à songer continuellement sa maladie, qui 
a perdu toute ambition, toute énergie, recouvrera sa vigueur et son cou­
rage par l’usage des Pilules floro.

Les Pilules Moro guérissent les douleurs dans le dos, les jointures ct 
les muscles, les douleurs intermittentes dans les épaules, la poitrine ou 
les côtés ; les maux de reins, le lumbago, les rhumatismes, le Iran, 
chement d’urine ; les affections de la vessie, les palpitations de 
cœur, ct surtout amènent toujours une bonne digestion chez les hom­
mes qui souffrent de leur estomac. Elles donnent un merveilleux pouvoir 
aux nerfs affaiblis ct fatigués.

Si vous êtes malades, fatigués, faibles, nerveux, dyspeptiques, 
abattus, souffrants, ne faites pas d’erreur ; laissez de côté boissons, 
bière, whisky, narcotique: les Pilules floro sont le seul remède qui 
puisse vous remettre à la santé.

Tous les hommes peuvent profiter des lumières des Médecins des 
Pilules floro. Hommes, vous tous qui souffrez et n’avez pu trouver 
nulle part soulagement à vos douleurs, écrivcz-leur ou allez les voir à 
leurs bureaux, au No. 1724 rue S te-Catherine, Montréal ; il ne vous 
en coûtera pas un sou et vous pouvez ét,e certains qu’ils vous guériront.

Les Pilules Moro se vendent chez tous les marchands de remèdes. Si 
vous ne pouvez les trouver dans votre localité, nous vous les enverrons 
par la malle, sur réception du prix, 50c la boite, ou six boites pour 82.50. 
Adressez vos lettres ; Compagnie Médicale Moro, 1724 rue Ste- 
Calberloe, Montréal.

f F|licier. Vins et Ligueurs.

Prière de faire part do ces de­
tails A, vos amis, et obliger,

Votre tout dévoué,
René Dupont,

Agent de Colonisation, 
Chemin de 1er du Lac St-Jean, 

Québec.

Z'I

A VENDRETous ces marchands vous donnent des 
REÇUS VERTS au comptant.

Les primes sont aussi en dépôt au magasin 
de TRUDEAU & PROTE AU, et ils échangent les 
coupons de “LA PATRIE”.

-ta.’lf
Peux terres situées dins la paroisse 

de Kildare, puVs de Kid-Uock, apparte­
nant & M. Bussell Woods. L'une coin 
prenant cinq arpents par treize, l'autre 
de dix arpents par treize : celte der­
nière est bâtie de maison, grange et 
autres dépendances, le tout en bon 
ordre. 70 arpents de ces terres sont 
bien boisées et sont séparées funo de 
l’autre par le chemin qui conduit à 
Badstock. L’eau de l’aqueduc est four 
nie il ces propriétés. L’acquéreur fera 
un lier bon marché, vu qu’elles sont en 
très bon état de culture, la tout est 
offert en vente à bon marché et à des 
conditions facjles. S'adresser à M. 
IIusskm. Woods, propriétaire, Kilda-

1 Sa-ifs

Demandez -

l’Elixir Pulmonaire 
Balsamique

du Dr. F1CAULT.

î.e vrai spécifique contre la toux,* 
le rhume, l’asthme, les oppressions 
d’estomac, etc.

Une seule dose soulage—quelques 
doses guérissent. 25c. la bouteille.THE TRADERS ADVERTISING CO.,

JOS. CONTANT, Ph«rm«clrn, 
1475 Rue Notre-Dame,BUREAU PRINCIPAL Montréal.re, P. Q.

Cachets du Dr Fred Demers —Toutes personnes ayant de la cire 
d’abeilles i vendre, pourront avec avan­
tage l’offrir à M. Albert Gervais. Ce 
monsieur bien connu du publie vendeur, 
paient le plus haut p 
qu'il fait un considérable éooulemee 
ie cierge peer le ealte, etc

1835, RUE NOTRE-DAME. • - MONTREAL. CONTRE I.* MAL DE TÊTS
Leurs etlets sont d’une efficacité merveil­

leuse contre tons les maui de tête, migraine, 
névralgie, fièvre ou grippe. Exiges le nom 
sur chaque cachet. En vente partout; Dépôt 
1167 St-Laurent, Montréal 27fola

rii du marché vû

y



L'ETOILE DU NOKD, JEUDI, 1* AOUT 1904.

Banque d'Hochehga.tou» les citoyens d’origines diver­
ses doivent s'unir pour former une 
nation forte, saine et prospère.

Pour que la race canadienne 
soit forte, saine et prospère, il faut 
veiller non seulement & son déve­
loppement physique, intellectuel 
et moral, mais aussi à la conser­
vation de la santé dans ces êtres 
aimés à l'éducation desquels nous 
sommes prêts à tout sacrifier.

“Mens sana in corporo sano". I 
Pour arriver à cette fin si désira­
ble, nous devons observer les lois 
hygiéniques.

' “L’hygiène, qui est l’étude des 
rapports sanitaires de l’homme 
avec le monde extérieur, et des 
moyens de faire contribuer ces 
rapports à la viabilité de l’mdivi- 
du et de l’espèce",.est très com­
plexe, et le temps alloué me res­
treint à ne mentionner que lu par­
tie qui regarde nos rapports sani­
taires avec les pays étrangers: 
comme l’immigration dans notre 
pays. Les rapports officiels, les 
rapports des médecins d’hôpitaux, 
les faits divers, les journaux, quel­
ques faits personnels, nous laisse­
ront voir les causas et les cflets de 
notre immigration telle quelle est 

[depuis nombre d’années. Les con 
elusions utiles au maintien delà 
santé de notre population, dont 
nous devons être sous ce rapport 
les protecteurs naturels, seront, & 
l’aide de mes confrères plus sages 
et plus expérimentés,mises au jour 
et exposés devant qui do droit. 
L’immigration dans notre patrie 
notre seule et unique patrie) est- 

elle ce qu’elle devrait être? Lu 
réponse se trouve dans le rapport 
officiel du comité spécial perma­
nent de l’Agriculture et de la Co­
lonisation,—lliôme session,—thème 
parlement & la page .">1)3.—AM. 
Thompson, député du Urey, qui lui 
demandait: “Dans le rapport que 
“vous avez lu combien y a il d im 
“migrants rejetés par les officiers 
“américains

! M. James A. Smart, sous minis­
tre de l’intérieur répondit: “.le 
“ne saurais vous le dire. Nous 
“n’avons pas leur rapport. Mais 
“il \ a eu 181 immigrants “rejetés" 
par "eux" et “acceptés” par “nous" 

A la page 31’>i 1, se trouve l’extrait 
suivant du rapport américain|(page 
43) :

Pilules Rouges
POUR LES

Femmes Pales et Faibles.
BUREAU PRINCIPAL : - Montréal

92,000.000 
2,000-000 
J,050-000 

25,000

Capital so uscrit,
" payé,

Réserve,
Profits et pertes,
Dibiotidbs :

F. X. St-Charles, Président; R. Bickerdike, 
Vice-Président ; C. Obaput, Hon, J. D. Rol­
land, J. A. Vaillancourt. M. J. A. Prender- 
gast, Gérant-général, O.A: Giroux, Assistent- 
général, 01 K. Dorais, Impeotenr.
Dfpar terne,U JY;>c rgne : au bureau principal et 

aux tuccurialet. — CorrcrpondanU 
Lokdbis, Amqlt.—Les agences du Crédit 

Lyonnais Crédit Industriel et commercial 
Comptoir National d'escompte de Paris.

Pauls,France.—Crédit Lyonnais, Comptoir 
National d'Kscompte, Crédit Industrie et 
Commercial, Société Générale:

Nkw-Yobk. — National Park Bank, The 
National City Bank of New. York, Importers 
and Traders National Bank, Landenburg, 
Tbalmanu A Co„ Heidelbacb Ickelheimer * •

fWl
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Oï «EMÈOC ErricacE 6UERIT toutes les maladies^ 
IM.rveus£8 tr tOMPuouEts particuiiEres aux femmes!
rz4*EC0N3TITUE If SYSTÈME ET EMBELllT if TflNT P

Pour toi'fes /es informations hrt /a circu/eire 
I ftu bO lents Six ftottss $ 2 SO , \
Si (.OtAPAWl WttAiQUt VRANIO AVAtRllAiNL '% 

, V'OHTAtav<^a^aav _PAn.s_rran(.« Joatonus a'

tW-A..Y ;--v/
‘ 1Jprot et <1 liable A*AAQU£ ûfrAêA/Ql/f aw

“PARC JOL1ETTE”
JOL1ETTE. P. Q.

/
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Wi m W'i ;i|; L \ \ Fac simile exact d une twite dc Pilules Rouges.

Nos Pilules Rouges sont une spécialité pout les maladies des femmes 
seulement ; c'est ce qui fait leur force et leur popularité. Il est impos­
sible à un remède de guérir tous les maux. Jamais, dans l'histoire de la 
médecine, un remède n'a obtenu autant de guérisons que nos Pilules 
Rouges. Nous demandons à nos nombreuses clientes de ne pas comparer 
nos Pilules Rouges aux autres remèdes guérissant tous les maux, entre 
autres, aux remèdes liquides qui ne doivent leur efiet stimulant qu’à 
l’alcool qu’ils renferment.

Nos Pilules Rouges diffèrent de tous ces remèdes en ce qu’elles sont 
une spécialité d’une puissance qui tient du prodige.

Mesdames, si vous voulez restaurer votre estomac, afin que votre 
digestion se fasse bien et que ce que vous mangez vous profite ; si vous 
voulez renforcer votre foie, vos rognons et vos intestins,afin que toutes 
les impuretés disparaissent de votre système et que vous ne souffriez plus 
de maux de reins, de douleurs de côté, de maladie de foie ni dc 
constipation ; si vous voulez avoir un sang riche, pur et rouge, afin 
de faire disparaître la pâleur de votre figure, de vos lèvres, ainsi que ces 
cercles autour de vos yeux qui rendent si laides les jeunes filles qui pour­
raient être jolies ; si vous voulez que vos périodes soient régulières et 
sans douleur ; si vous voulez que vos enfants soient forts et vos maladies 
sans rechute ; si vous voulez que le retour de l’âge se passe douce­
ment, sans souffrance, sans paralysie ni hydropisie, faites un usage 
consciencieux des Pilules Rouges de la Cie Chimique Franco-Amé­
ricaine. Elles feront pour vous ce que ne pourront faire la plupart des 
médecins. ' *

Nos Pilules Rouges guérissent les pales couleurs, les règles doulou­
reuses, les irrégularités, les pertes blanches, le mal de reins, les 
douleurs dans les côtés et le bas ventre, les palpitations de cœur, 
les étourdissements, la perte d'appétit, la mauvaise digestion, les 
gonflements et les tiraillements d’estomac après les repas, les fibro­
mes, les hémorragies, les migraines, les névralgies, tous les troubles 
de la circulation et enfin, tous les symptômes amenés par le beau mal. 
Nos Pilules Rouges guérissent aussi la froideur des pieds et des mains, 
les enflures des jointures, les hydropisies, les paralysies et tous 
les maux amenés par les troubles du retour de l’âge.

Nous conseillons aux femmes qui emploient nos Pilules Rouges, de les 
prendre avec persévérance, car elles savent qu’une maladie qui a mis des 
années à se déclarer, ne peut pas se guérir dans quelques jours, Les 
femmes qui souffrent doivent prendre nos Pilules Rouges jusqu’ à dispari­
tion complète de toutes les douleurs qu’elles endurent, et jusqu’à ce 
qu’elles aient recouvré leur bon appétit, leur bonne digestion, leur teint 
frais, leur humeur gaie et toutes les forces qu'elles ont perdues par 
la maladie.

Nos Pilules Rouges sont vendues chez tons les marchands de remèdes. 
Elles sont aussi envoyés par la malle, dans toutes les parties du Canada 
et des Etats-Unis, sur réception du montant de 50 cts potir une boite ou 
de $2.50 pour six boites.

Nos Médecins Spécialistes donnent tous les jours, excepté les diman­
ches, à toutes les femmes cherchant la santé, des consultations gra­
tuites, à nos salons, 274 rue St-Denis, Montréal,

Les femmes qui demeurent trop loin pour vcnirconsulter personnelle­
ment nos Médecins, sont priées de nous écrire une description com­
plète de leurs maladies. Nos Médecins répondront le même jour donnant 
des conseils qui guérissent. Toutes consultations, soit personnelles ou 
par lettres, sont absolument gratuites et strictement confiden­
tielles.

Nos Médecins Spécialistes qui, depuis des années, ne traitent que les 
maladies des femmes, ont atteint la perfection, et les cas extraordinaires 
guéris par eux ne doivent surprendre personne.

Se méfier des contrefaçons ou des impositions. Nos Médecins ne pas­
sent jamais de maison en maison pour soigner nos malades. Nos Pilules 
Rouges ne sont jamais vendues au 100. Elles sont toujours vendues en 
]>ctitcs boîtes de bois contenant 50 Pilules Rouges, comme le fac-similé 
de la boite ci-haut. z~

Refusez sévèrement toutes les autres Pilules Rouges qu'on pourrait 
vous offrir. Insistez pour que le nom de la Compagnie Chimique Franco- 
Américaine soit bien sur chaque botte. Ce sont les seules véritables. 
Toute correspondance doit être adressée comme suit : Compagnie 
Chimique Franco-Américaine, 274 rue St-Denis, Montréal.

nIf\ r
Co.*>r

OhioauoI—National Live Stock Bank, I1U. 
noia Trust and Savings Bank.

Boston.—Third National Bank, National 
Bank of Redemption, International Trust Uoi 

SUCCURSALES :
Québec, Trois-Rivières, Joliette, Sorel, Val- 

leylield, Sherbrooke, Louisevillo, Vankleek 
Hill, Ont., Winnipeg,Manitoba, Montréal 1376 
Ste Catherine et 1756 St-Catherine, près San- 
guinet et 2204 Notre-Dame ouest, Hochelaga 
et St-Henri, Montréal.

Collections dans tout le Canada, aux taux 
les plus Las.

Emet des crédits commerciaux et des let­
tres circulaires pour les voyageurs, payables 
dans toutes les parties du monde. 12o-Ia

La Banque d'Hochelaga à l'avenir calcule­
ra et capitalisera loue les six mois, les inté- 
ré ts accrus sur les dépôts et elle les paiera 
également tous les six mois aux déposants.

X 'Z-
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mercredi, le 24 Mut 1904.
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$275.00ZEHIEHEsZ $275.00
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Programme des Courses : t. %* MAGNANNo I Classe île I ans, Tmlleurs el Amblcurs s To.00
Noli- Classe 2.30 Trotteurs 2.33.....................................73.00
No 3 Cluse 2 22 Trotteur................................................123.00

mo ou t#1. > uroiit
•It’1 brr cheval TOM M Y sera sur le terrain pour donner uue exliihi- 

i "iiilll' leur. I ' I " I i I e /. i|i i e| le occasion qui Nulls est (loll - 
née île voir un cheval la ire son mille entraîné par un coureur.

h y aura aussi d'autres attractions qui sauront intéresser les spectateurs, 
tels que : T ug of W ar, etc , etc

MANUFACTURIER DE

Biscuits de Joutes Sortes
CONFISEUR

EPICERIE GENERALE

1 r »«••• nil N I r lit*' III'»

I ,r t «
i lull île imu san

(En gros seulement)

No 54 Eue St-Charlca Borromee. 
JULIETTE, P. Q.

<3( )i\l JITIUNS :
•lusses soul ouvertes aux Trotteurs et \iiibleurs.Tollies I

I nil IV'' I lot toil Is. II lie Si-Ill (loll lié 11II (III Mil 01 Mill OlIX gaglVMIIS. 
II'niiisi's croni il un mille sons Imnmis 3 dans .
I toll I

Tlllplione No 16.

M. L. Z. Magnan desire remer­
cier bien sincèrement le public en 
general pour l’cncouragementcons- 
tant que son etablissement a reçu 
depuis sa fondation. M. Magnan 
tient aussi à informer ses pratiques 
et le public qu’il continuera sa 
manufacture de biscuits de toutes 
sortes et sa confiserie au même en­
droit.

Son assortiment augmente cha­
que jour et ses articles sont de 
première classe. M. Magnan tient 
de plus un fonds general et com­
plet d’epiceries de premier choix 
et les marchands de la ville et de 
la campagne trouveront des avan­
tages reels en allant faire leurs 
achats à son établissement.

Les prix seront les mômes et 
aussi bas que ceux de Montreal.

Service prompt et poli ; atten­
tion immédiate ; ordres remplis et 
expédiés sans retard.

EF"Envoyez une fois et vous se­
rez si bien servis que vous y re­
viendrez toujours.

divisée en :>ll, 23. 13 el 1U |i. v 
I .Till rée crade :>]• <•., de la huiirsc ci 
Règle 0, se< limi I cl 2 ne sera pas m luire, I 

mi propriétaire ou <■<
même vinsse, en payniil les entrées pour cli.iqiic rlieval.

IRègleliieill de la N. T. \ : <niVei llOImil. excepté celle ci-dessus
I llt'li I iolillés

I .• s enIrées sei"i i l'eriui ' s le jour di ^ « mi ses, t midi précis, et devront 
■ à .1. S. Roulet, trésorier, ou à ,1. I (laiidel, pharmacien.

hanger I ordre du prograiiune e i réservé, et au cas de 
mauvais temps les courses seront remises A. une dato lixéc par le Club, l‘as
il eut réos < i unlit ii uuiel les

A la (routière canadienne les 
olïicicis sanitaires américains ont 
examiné 4.HOU immigrants dont 
2.028 ont été r. jetés au printemps 
IH03, pour les raisons suivantes : 
anciens condamnés, .T ; prostituées, 
.'1; ouvriers engagés par avance, 
41H ; immigrants dont on avait 
payé le passage, 13; “maladies" 
dégoûtantes ou dangereuses, 400 ; 
cancéreux, 10 ; indigents, 812. 
Sur 800 immigrants qui avaient 
iii.'u dis certificats, on en a arrêté 
233 aux Etats-Unis, et renvoyé au 
Canada 2.3 ; ce qui (ait un total de 
2.028.

Maintenant à la page 443—au 
Kégistre des examens d’immi­
grants, par l’inspecteur médical A 
St .lean et Halifax, pour maladies 
contagieuses (trachoma, teine, la­
veuse, syphilis) ont été examinés 
pendant décembre 1002 et janvier, 
février, mars et avril 1003 : 284 

pas besoin de recourir dans la pra-1 immigrants dont 108 ont été ren- 
tique, mais qui permet de leçon- voyés. Où sont allés les 110 autres 
naître sûrement une gomme vraie, contagieux ? “The Montreal Dai- 
Vous trottez bien la table du dia- |y Star" [journal anglais que je ci- 
niant, sa partie plane, pour qu’elle te avec intention pour ne pas être 
soit tout à fait propre et sèche, taxé de chauvinisme] dans son 
puis vous y faites tomber une tou- édition du 0 août 1003, nous l ap 
n’est pas une preuve, car il y a prend.
des diamants rouges, bleus, vers, —“Immigrants malades A Mont- 
bruns, noirs, roses, et qui n’en sont I réal"—
pas moins do véritables diamants ; Je traduis quelques courts ex­
il est juste de dire que souvent ils traits do ce long article : 
ont beaucoup moins de valeur que "Il est inquiétant d'apprendre 
les diamants classiques et translu- “que durant le mois de juillet les 
cidos, A moins que ce soient des “médecins américains nommés à 
pierres d’une rareté exceptionnel- “Montréal pour examiner les im- 
in par leurs (eux. C'est ainsi que “migrants qui devaient entrer 
le Trésor-Royal de Dresde possède “dans les Etats Unis, ont “rejeté" 
un diamant teinté vert qui est cou | “pas moins de <> personnes a 11 oc- 
sidéré comme une merveille.

• mldilmmicl aux gagnants. 
Dapples seront permis et 

■luliiiirm pourra punir un mi pliisicui'sclie\aux dans une

I'
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.'Admission 25 cts. -- (zn fonts 10 els.
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J. Ad. Renaud, Pres. J. S. Boulet. Très. J. 0. Guilbault, Sec.

Comment on reconnaît 
un vrai diamant

tliode A lii(|uel!o les joailliers n’ont 
te petite goutte d'eau. Si, aveu la 
pointe d’une aiguille, vous ess ivez 
île luire déplacer cette goutte A la 
surlace de la table, elle conserve­
ra la forme globulaire ; sur une 
imitation, l'eau prendrait et s’éta­
lerait plus ou moins. Do même, 
jetez un diamant dans un verre 
d’eau, il y demeurera brillant et 
ne se confondra nullement avec le 
liquide : ce sera tout le contraire 
pour une pierre fausse. Mottez 
un diamant sur une feuille do pa­
pier où vous aurez lait A l'encre 
un petit point : puis regardez A la 
loupe A travers la gemme. Si cel 
le ci est vraie, le point restera net ; 
A travers une imitations vous ver 
rez plusieurs points, tous au moins 
le point apparaîtra comme parta­
gé, par suite des variations de ré 
fractions.

Mlnill»

CHEMIN DE FERl)o plus on plus on imite A s'y 
méprendre les pierres précieuses, 
et tout particuliérement les dia­
mants : quand nous disons à 
s’y méprendre, nous entendons 
que la méprise e>t facile pour les 
gens qui ne sont pas du métier. 
Ces (aux diamants semblent avoir 
tous les toux des vrais,et 1 ou peut 
so demander dés lors quelles mé­
thodes sûres, quelles particularités 
permettent aux bijoutiers, aux jo 
Milliers de ne point se tromper ou 
se laisser tromper.

Bien attendu, nous no préten­
dons nullement apprendre A nos 
lecteurs A devenir aussi habiles 
que les gens de la profession, mais 
simplement leur expliquer com 
mont ceux ci sont A mémo de dis­
tinguer avec certitude les (lia 
niants laiix.

1 > une manière générale, c'est A 
la petite lime des lapidaires qu’on 
recourt pour cela ; le diamant ne 
se laisse point attaquer par la li 
me la plus dure, alors que les uni 
tâtions sont loin d'avoir cette ré

.Boston «V: Maine

Le Restaurateur du . .
Ligne la plus courte, la plus ra­

pide et les plus bas prix pour les 
passagers et le fret pour New- 
York, Portland, Old Orchard, 
Boston,Lowell,Manches ter,Nashua, 
Concord, Lynn, Salem, Lawrence, 
Haverhill, Chicopee, Holoyke, 
Springfield, Worcester, Fall River, 
Providence, New-Bedford, Paw 
tucket, Woonsocket, etc., etc.S’affirme de plus en plus si l’on eji juge 

d’après la vente qui augmente continuellement.
“tées de maladies. Ces 85 person- 

Kn somme, mémo parmi les dia-1 “nés soutirantes de maladies si 
tuants vrais, le prix delà valeur “repoussantes ou dangereuses que 
varie dans des proportions énor- “la loi américaine no leur permet 
mes, suivant l’eau, la transparen “point de venir en contact avec Ici pf 
ce, le poids, les moindres défauts ; “peuple américain, furent retour- y SU X. 
et n'allez pas croire que vous “nées A Montréal avec pleine li 
pourrez en remonter A un joaillier "berté de se mêler sans gène A no 
avec les quelques indications que|“tre population. Nous sommes

“supposés être piotégés de cet état ~ XT
“do choses A nos ports de mer. CiPMfcfr- I Via Canadian 1 acific, Newport,

“Mais ces européens malades I Vt., et le Boston & Maine,
“entrèrent au Canada sans d:fli- - 1 rains de luxe directs de Mont-

L immigration au 2iem6 l“cult^' ct ils furent laissés auCa-l ‘Mg|OBB|SrHHwÈDKr' , sans changement.
^ ° , . .. , , “nada par lu surveillance supé . ^-‘cs expéditeurs de foin pourCongres des Médecins “riouro des olliciers sanitaires W lloston ct les places de la Nouvelle

, , r . “Américains......................................... , . Angleterre y trouveront leur inté-de la langue française “Le courant d’immigration qui C'EST UNE PRÉPARATION HYGIENIQUE, PROPRE, QUI FOR- rôt en consignant leur foin via
Ho I’ A morinno rln Mnrrl “inonde ce pavs sent trop la mala- TIFIE LES CHEVEUX ET EN ARRÊTE LA CHUTE, ELLE NowportVt., et,1e Boston & Maine,
ue I rtllieiique UU IIUIU -di0 pour r0j0Klt Yankee. Ils donne AUX CHEVEUX GRIS LA COULEUR DES JEUNES Leu£qul »oat 1 exportation du foin

on Europe pourront ootenir les 
plus bas prix du fret en s'adressant 
au soussigné.

Demandez vos billets do passage 
et consignez votre fret viA le Bos­
ton & Maine.

Pour autres informations, s’a­
dresser A

Mpart St-llal.riul de II rami on 6.45 A. M. 
" tit-Kdll* do Y.lull.... C.1'2 "

P.M.8.30
6.10

Pur contre, si vous 
promenez une picric devant un 
morceau d'étoile A rayures longes 
et blanches, et que les couleurs 
demeurent bien distinctes, vous 
pouvez, être silr quo vous avez al 
luire A une imitation : A travers un 
diamant véritable, aucune dillè- 
renee de couleur ne demeurerait

“ Jolletto....................
Arrlro Nlanchcitcr, N. II44 Nashua............

. 6.38 “ 
6.36 P. M. 
7.US 44 

. 8.4* 44 
.7.2* 44 
.8.10 44

4.48 44
6.43 A.M.iiqui remploient une fois lel ; 

demandent toujours.
0.12

Worcester. 
Lowell.,,,, 
Boston....

44 Portland 
14 Holyoke...
44 Springfield
44 New-York..

9.1 U 44 
6.37 44
7. SO 44 
7.45 4‘
7.08 44
7.25

11.30nous vous avons données.
1 ‘1 KK K K DK MKUlia..

appréciable.
Nous pourrions citer encore une 

foule d’essais qui permettent do le 
ver tous les doutes : certaines do 
ces méthodes, comme le chauliage 
dans une tllamine d'alcool et ITm

sistancc, 11 y a, il est vrai, d’au­
tres pierres précieuses qui résistent 
A la lime; mais elles se distin­
guent du diamant pat leur colora­
tion particulière. Un so ligure 
communément que seul le dia­
mant, en vertu même do sa dure- enduite d une pâte de borax, ont 
té. est susceptible de rayer le ver 1 "eonvénient de faire briser l'imi- 
ro ; on fuit, d autres corps peuvent talion. Et son vent on ne peut se 
également rayer une surface vi permettre une épreuve aussi bru­
ineuse l’outefois nous devous di- talement demonstrative. 11 on

serait également ainsi de la coin 
pression métallique dure : le
diamant y résisterait victorieuse­
ment, l imitation point.

Du reste, en dépit de ces multi 
pies méthodes, l'appréciation des 
pierres demande parfois une très 
grande habileté professionnelle, 
quand un vendeur peu délicat ou 
bien ignorant veut vous faire pren­
dre pour un diamant une pierre 
évidemment précieuse, tuais qui 
est d une autre nature,ou s’il cher­
che A entraîner une confusion sur 
la provenance de la gemme qu'il 
met sous nos yeux. C'est que le 
saphir, par exemple, est partie u 
hèrvmont dui. résiste A la lime, et 
s otit e parfois avec une coloration 
des plus faibles : il tant alors avoir 
une grande pratique pour discor- 

Vous pouvez vous livrer à une ner 1 apparence un peu laiteuse, 
expérience bien curieuse sur un nuageuse do son éclat. D'autant 
diamant, en employant une mé- que pour le diamant, la couleur

inersiou dans du l'eau de la pierre

■------- “filtrent cette eau et nous laissent | £gg
Etude par M. le Dr J. M. Au- “la lie et les impuretés. Ils est 

mont, a Montreal, 29 juin 1904 “temps que les autorités Canadien-
____  “nos établissent une inspection as-

Dans un pays comme le nôtre, I spz sévère A la ttrosse-lle et autres 
nous, enfants du sol, devenus, par endroits de quarantaine pour ren- 
l'incuric d’iiuo mère insouciante. inutiles dans nos villes Canu­
les adoptils d’uno étrangère, gêné dieuncs les inspecteurs d immi­

gration Américaine . 
lai outre, comme preuve qu’il I loctla

50 CTS, LA BOUTEILLE.EN VENTE PARTOUT.

re qu après avoir pratiqué, au ino 
yen d'un do ces corps, une raie, 
une érailhtve plus ou moins pro­
fonde, on n'arrive point A ce que 
le verre se sépare nettement sui­
vant la ligne tracée : c'est cllocti 
veinent avec le diamant seul que 
l'on obtient ce résultat.

Voici un détail qui surprendra 
beaucoup, et qui est pourtant cou 
firtuô par les gens les plus expéri­
mentés : dans un vrai diamant, 
les facettes sont loin d’être aussi 
régulières que dans un (aux ("est 
qu'eu efiet cette gomme se voit 
dam au poids, dans la taille, de 
conserver le plus de matière pos­
sible, au risque même de laisser 
des irrégularités, qui, du reste, ne 
nuiront pas A l’éclat des leux de 
la pierre.

PH1HAS TBBBBLàULT9
OPTICIEN DIPLOME_ ... . ... .. ., , Armand Lalonde

Propriétaire, J Oll6tte | Age»* cundlcu de. pa.«a*cr. ol du fret.
138 Rue Jacques, Montkéal.

idfoUiaa

reuse il est viai pour nous au 
lourd luu. mais sous les yeux de, , ....
laquelle, simples colons, tous les!" Y a point ici non pins de ce dé­

testable esprit de parti, je cite en ON DEMANDEjours en contact avec ses propres 
enfants ; devons avoir une gran-1entier un entrefilet paru dans le 
de prudence, pour l'amour de la journal / Cuim /.i, le 2 juin 1904. 
paix, quand réunis en groupes \ ingt-et un émigrants renvo- 
impurtants, nous discutons des I >’*-s ^ Londres par les inspecteurs 
questions délicates telles que colle I • louvcrnement Américain, A 
de l’immigration dans notre Ca- bord du steamer “Kroonland 
nadH j vont être envoyés au Canada par

il faut être encore plus circons- ^ autres agences. Ces émigrants 
pect lorsque, comme votre humble I. aViUont été ‘refusés A New-\ork 
serviteur, A son passif, on a sa jou-l Pour cause de 'santé . 
liesse, et A son actif, le lait d’avoir 
été victime de cette immigration 
malsaine.

Dans cette question ci, loin de 
moi 1 esprit d'animosité de race.
En notre jeune et vaste contrée, St-Esprit, Juin 1904.

IMPORTANT A NOTER ! On demande un vendeur local pour Juliette 
et les paroisse» environnante- pour repré-I y y -m«
senter la plus grande pepioié'i ,lu Canada, Il Ii HOTITIYT T..T1 88
contenant Ire plu» nouvelles variitôrs : ipô. I *** *** * wliai J y 
cialitées dans le» gros fruits, petits, arbris-I * *• * * *
seaux, ornementations et rosts. Chirurgien-Dentiste

Une position permanence et territoire ri-
;r,::l:.‘:,:.*:,iT,1T:r:.,:S:,"j‘:;1lplac6LAvALTRiE,joiiette,

gratuitement. Pour plus ample» détails, .... 
écrives et envoyez. 25 cts. pour un microscope I - " nll>RMln de
de poche ; ce qu’il faut pour examiner Its “ s“
arbres qui pourraient être atteints par le» in­
fectes.

M. Moïse Chevalier,de l'Assomption, 
P. (j., informe le public du district de 
Joliette, qu'il a obtenu ses diplômes 
pour l’embaumement des cadavres. Les 
personnes qui auront besoin de ees ser­
vices devront communiquer avec lui, 
par téléphone ou par lettre, le jour ou 
la nuit

Tous auront la plus entière satisfac­
tion. See prix sont très modérés.

N’oubliez-pae quand l’occasion se 
présentera.

(A suivre) M. J. A, LAROCHELLE.
Stone & Wellington,

PKPIXKKISTÏS.J. M. AUMOXT, M. D. \ isible tous les jours depuis 
49 Wellington East, Toronto, Ontario. |9 hra A. M., à G hrs r. M.
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